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LE nXPLE "St Aubtu ayant JUIM6 1 a ville, D" Bri),wu 1 eALBUM UNIVERSEL remplaç ' pied leVA, lore de la partie die -devatt
Zkaeghn de BédacUm t, Batiment xlè td La Pemi décider el «UiMriorité entre les Canaàl«iiet ',es

5B rue ý61ntTâq d. lAabu. U01verse1ý
13ur"u SU, les bSlds enchanteurs d'un P"-euye d'Amérique "De Paeàu a etoVéý ceux qui ont sul'v'l ces eàl-ffaà,

Existe-un fameux Temple, un Temple magniffque, et Ili sont ËùMbSu1ý 'ee -clubs qui -former»nt, l'm.Un Templie unique au monde, lli Temple ravissant,, n d»rochWW, la Ligne a Dimauche dMneý
Ouvert à tout Mortel, un TemVe nbrimaut ront dý île crosse. supérieur à ce que les clubs
La Gloire et l'Ornezneut d'une Ville oi)ulente, de la nior neng ont habitué :.depuis quel-4moifil Imm P£Yable d'àvanc D'une Vllle'd'hier, d,6j& Villegéaiite, quee annC e
Ce Temple dont les murs d'argent, de marbre et

VU UNI Reposent sur le'Rpc, duDrapeau trleû:or
Couronn4.Mremeàt, dans SeS Éarvis de Génime, M, bÉÉ )à
]YEtollée, de Rubis, tressés en Dlàdômeïsera su, moeuJoum, Mine Alb4w, (pour IllýMblith UnivemPlyAbrite Lonstâmlùet.,et la Publlde nous; 1"WbiM- VbkvWè«"Waura. pWattendu
Agida-ble et -morale wrk la 'V.Éýrttëpuur lulàbnh2àter'la bieovenùe.
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Un Imbécile peut parler douze laalgues. Vous pouvez toujours jurer que 'a trogne d u
ve04 que ça prend un, sage pour se taire dans une. poivrot n'est pu coloriée à

peti iù Mustrée 4 s FýnûSe un mot sur à Situation municipa-
Revil * * Il n'y avait pas assez de ping-ponger en

le. Moi -qui r'en conaajsrieu, je me fle aux noms
de nos échevins (,fle se va:ent les une les autres), chninbre, voilà, maintenant qu'on va Ping-ponger

sur patins, Il n'y a rien comme-les Yankees pour
et voici mon ticket pour 1903

S, renchérir sur les autres, surtout dane le domaine
L'échevin Chaussé trait aux chemins.,

du monde rqpreanent tranquillement L'échevin Larivière, irait 0, l'eau.

le pkn4---piane de tous les . jMrsI Jim vieux calen- 12échevin Lavo.;Iée resterait aux vidanges. Ô
driers sont déjà rendis« Dieu fiait OÙ et les non- L'échevin Richard fraît aux finances.

veaux Wont même plu*ýdajtrait. Leurs brillantes ýEmfin, ýéchev!1i Lamarche reprendrait la com-

enluminures sont et ýës carreaux mission de l'échevin Lebeuf, puleque t'out le monde

chiffrés du &ei-viront plus qu'à dit que le diable y est aux vaches.
-pe>x la .breýyetér Instants heureux et Quant à la, pTésiaence ëe& finances du trMor>noue rag, .. 4 - elle Irait à Laporte.

14 longueur 'des: Joyr wattentel
mais j;e ru,,apero , $g: ipe je tombe dama le senti-

talIslué, et- Dieu, Ine, garde de la prétention ýRIen ne fait perdre la mémoire comme les em-

sÙt:le* P:ýatÙfà-bàndeB de mes nombreux prunts n'argent.

'jeleilr I le -iàelu ide broyet du noir des excentricités. Elepéronsque nos faehlonables
ýbàs0e viennent aux de Montréal continueront A, ping-ponger tout aJin-

ý»sqp1à, ce que les jamee VOUS en 4 Toubliam. Il nie reste encore une note A, -nt, à l'ancienne façon.
propos d'affaires civique&

Ceet chose entendue, réglée, statuée l'es filýe8 Avez-voue jamais songé au rapport intime il
La eume peut être plus puissante que lépée, majeures et Les veuves qui paient taxes auront y a entre la main d'une jeune fille et :e pied de

,mais Sttedernièm Wattire >maie de poursuites son père

pour ipffarnatiom

s La date de Pouverture de la session féd4-
e la police est à "afficheý etq11ý»tJOn d rale est presque fixée. Nos mandataires *eront,

POU monde en parle. convoqués pour :a fin de mars.r longtemps. Tout le dernières réunions du c--je wassist»is pas aux Voici quelques suggestions pour nos députés «u

Mgié g-e poikg, Mais on m'a rapporté qu'il Y avait quête d'interpellations
fort,. ýut été queet.on d'un grand banquet pour -en meilleu %a

mc Pmirquoi Sir Wilfrid n'est-Il pas
dwie 114fêtoire les, progrès qui fflýeont santé qu'il l'était il y a vingt-cinq ans, alws qu'il

ac(5cml>lig d9àm le département de la poHe6 de était dans l'opposiLon ?
1902. Ceet une certaine mainbenant droit de vote aux «£,ctlano munici- Pourquoi M. Tarte a-t-il démissionné

"ni: ,1eý,ëholx -a été fait Par le reCOrder Pourquoi M. Bernier fume-t4l moins depuis les

Pour sûr, L en résultera de gros Changements derniers changements ministériels

dans ýnDtre organisation civIqueý POurquoi la majorité de M. Préfontaine n7a-týeEe

Avec 'es vieilles, Élies comme votantes, l'avenir pas été de 14,000 au lieu de 2,000

est Maintenant aux vieux garçon& Pourquoi M. lienrI Bourassa, petit4ils d'un

grand homme, (on est à lui préparer une médail-

D'y en a: (lui se par,'ý-e), n'a-t-il pas encore renveiYM le mlrdgtbre

argent et éplin, d'àiityeg par cur!Wt&

il y a b9eu trop de gens qui pament par la vie
Québec -a pfflt-ètre xatffln de ffl proclamer en battant monnaie 9ur la réputation de leurs au-

l-iýthèoee du Mals Il faut dire 4n'elle êt
sympathiques aga- est lôta dë.xn;eejýfflter régprit .40 lfbêmlltéi de; lar-

M du 1 e Xaýënw GZèS. TPut lui per- Il n'y a pas de soit métier. Cest le, saut qui eho-
(1umenuý ÙM tout, dire, te- 6mbr2L Cest' ý _que i ywl1,ý capitale que.

wà4be oý the fineet, tol%üeéront

d'honneur eutolir"-de l'é0heY111 IlélièÙfý
ait du recorder Poirier, et de l'êcheý SI l'igno>mnoe est une bénédiction, nous devous

duehef Legal vivre dans un monde bienheureux,

'henÉe des discours, Il y &11-7

, OQýhô (itû vendent La famille Humbertýeet de»lace pour les telJeeý Iffivléglis
> et lets eN býohnots Qui pe111ýt oe: diw B, après un fflour assez- pwlone %ut' lm eàteà

de d'Italie et d
"Iwtoy-.eýr leure

p , l' r! - der -*ul Lùmtàem
obd;j,«Ëlui, sur

le, "Conpee'.

b3efi froi4 i»- pffl plus beaux efficim ML

la is- ciàntmnt- nu trio intItU14., 1eëpp0ý nngulb»e et rppfw, au projet

la tin-eutaà du Gralýod-Trýor, de POur, que c-eýa né dé-
ro- n'el partie Çle'eon cognuece

Muté, murg4"e.
le t0ýs1: -duýpr& de fiutbnïlm qui l',eTÙPà-

(marqw ëený Chent 4e dû rwfr Xleux

1ee courte diomttAtiou :,Lýu haute, va reprendrérsS 4,
Un, dëâ: g"té, s tra"rýgrs 'de la c',-et que, -tivite. ý l'MW 11-utabert recevrolitaux amuse$,

-$On qe le pi-4
sl»m*n»er le Kea,10 latin. désire : verrous

X,ý, le pr6edont eutm-

0 s L« paréme est 'nüo ýmftjndJeý 1 en 1, a w4me, de I& s&cW45 è1tet oùuvent Que

dolutia la CttoÇMO 'Çifflt-de d&-Ouylïr un loëe de nillima"
4ea elà zéactuo du Mèele : Trois

grande gram-
ta«tiu. RépRec uneoite devit die am Compatr,04M et*94tséri-eeoe ment-, mffl

44 la tu À M14f de-ri-X. -de kùrpéàýp la, peau dw autVesý quIlis leont
ýei». Dmte *,n, lawk býoluiu*,.

....... ...

ýüst (ohr, -,re, t'en
tin, -vole,
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ehý>Mr . Ah l bïmtu ëqg- poumiet t>t l'a4eo «qdýwffl- tee =1MO Mr l'e
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Paria, Z6 dkeMbre.
t4ut de J'ioce"on. ee lui offm-it l'installa-

tion 4es iý.ollktitkile Dutulý' lit vil'.e de Parle a
trinspcSté au Potit-peaiý les< O-euvrëe les P.Us ln-
térefflntes proeeq=t de- ses Achatisý aux artiistes,'
oe"res, qui. %Scvoleht tràuv4 Jusqu'ici dans. les ma-
9R ý (IIAI#oull, ." aolle Indigne d'elleo.

Le MaItre-Frémief Occupe
une plaine, d'honÙeur, gla milieu de la gronde, gale-
rie> eous le dclàé ýýtWI delà façade. Dama Ie dé-

de Cýetté a='wtecture Our le ýfonU ý à son-
Mit que lui füIfý eu àrri'èËe', !4,cour d
re du palaje, si aveàauie, aperçue A travem une
large baie vitrée, cette belle oimfm produit le plus
heureux efi

Lê, e4t mie des -Pr6ductions les
pýUff Iwý>àriaUUî qui. Wént êqrÙýS'dOýgùuS -rébàu-
cholr de 17rémiet. ]Mle. rýeprAgon» le eàlnt 'de Tled en £ap, la lev*j cbeVau(ýhant
mânture fougueim, effarée_.ÈLu molneat ýS^
lAnceý Ji tmnspoi" lè tâ6bstm qui allnit, cieverer ý4 cette cauee 4@6 bêtffl. Elle ;a ffl pbôtogllýPhilýeAille du roi (ýe Lybie. Le groupeý de sIlhouettetrès "un de à plus gran(ts, jý ùj de paris, fjvýBct«re, Une montre, Uli ý4rJÈOnIètre, _1111 Pourgrande -allure, et la patine d'or,' îaý.,ýpetite chienne,.

Un part"wer4ý% un vide-poches, etla- ÇettIý -auto-
ý,04yamUIeJlt fiItélIUýe, dont ý0u l'a 19eyêtu, aellèrve wobLe à wÙt6 $8,000,
'de lui ý düüuerl'ao t ýe ý Pl us.

Cimf 1'ur*'degs demMme aequldm"tione de- la 'erue lýOs yeuk du
W "Salut-00Cýz«W, avait été, trée remarqué A. 1 éXý Tôut près ýde. Pajý&i 1 ii,,exlgte un Khédfre dIEkgy-ptý- et d Il dW

pfflitlou de Iffl, et (lès ý Oe Mpment, M. ria fýIîý refuge OÛ ýtwt le nl()nde peut conduire b1q .Inporte du genre qui atent ffl Eýn_
BroWi),,Ie ýd!8tinrué directeur dës-Iýeùux-Artjq de la cIUOýC animal atu qu'il y soit soigné, -0opue la treprise& Elle 0-'rt à régulartà" J'a Ravigatioù"da
-Vijk dé Pârîý, on avait prOjýt,& l'achat lion de, Mme la baronne.jrHerpent ni NU et avec ïles eaux la fornmdû,-n d'lm-

Iffl, POU :là 1 g .àý«éO à ý*s frais un, rWùýe à l'evall 101pomt, teÈrItairýce jusqu'ici deqýéChéS et Illcul
le statuaire aboutiMaient, OU': 1 effl I&lç4ta -eii ebinlt6 mIs par M, j-jà jêtý Le t4l'u4ý111COUV4nient, du barrage d"tý
y0yon 'eelýe belle ýp!4<*.TOeUVre tient su Pettt- ýe 'loyer dés, rupaeo curle»Oeff et

-lo.uillmm., c eet iýý ý- 4w, JÀ) î» Ï6 Rr*etýoII, 'dan",

erme, avalt d'au Iý C, rë§ýýojt (je W, ]wlIfflý de 10iig sur un
mýUm-"tafflbil-o iluraRt son dernier mMour -Lu M-1, (Ift. l'a
ÉÉýUý 4 oümtýýaild6 à M. ýSêaWUe une, voiture à, Cataracté. ',,Il j

ty.1pe ré plus cette veituýt"
d'i4g, -w '*Imndauw" au calisson jaune à filetw- n)eUre e*eew

dor* axmës lM'péIIàlffý aux leutehàee d4l'- de
ýrW'àùrè et C10élé, Vioüt eétre expelee ù dese DIerres de-,granit pürjýýnt 1e6 -arques-du

-rit t

ee Eqt dât,6é d'une f orS ý de -
pour mit, taliýë go Milles & Ilhom-e,

pa« une iWIe yjtemeý et %
Qzýeý Oeu aUtùmýObIle,, pût, à

eun dhvÉmltifl ewtteifige put, îsië
ou epswulu Victorma gon- lum dm til,

Ail eaXýpIU%, Peu 'Uiïéiutlsë yjé deo beIOOý est une
tstý,' JSýjel 4ýrLI88eMkmt a m Vous venez d'fitý" àl#,r doublée, 'ut les bê-;Oonnneg ahneWj Iý, 1 t IKM»Ulè"'t'mpeS àeW fùr.' tee;- mi IwCftýý-j

Ah,' qlro*4d d'oïl*,Ïý-,et' vée;ýe un pëa Pl
am en

-veucz 'A

ême 'un *ait

A-R t v0P4
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-me
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M. Lajeunesse, père,,de l'Albani
Tý1JwoMxne . du jour non seulement Èb Chambly, mais dans toute le province de Québec

1 - - - - - - - - - - - -

Dans.quelques jours, -Mine Albani, la diva cama- à 1'autüur de sffl jours, à son premier professeur de

dierne,'Sera Du ýCanada, ou, pour mieux préciser, musique, à l'octogénaire quýest maintenant M. Jo-

elliambly, aux côtf,8 de son vieux père, M. Saint- seph Lajeuxiesse, de ce titre de Diva qu'elle n'eût

aujourd'hui p'ns qu'octogenaire. probablement jamais acquis ýfflTis lui.

de piété f1liaýe, honore assurément la C'est beau de 2,sapart à eLe, la commensale de la

fIIJéý -iaaiis >nous ne -voulons voir !el que l'honneur feue reine Victoria ; de 4sa part à elle, la reine in-

QUý-,ýen'reviQut au père. contestée du grand opéra, ang'ais et alemand.

Et d'àbérd,.colastüttons que, de sou véritab.e nom Mais, nous osons dire, pour bSu que ce foit, que

de famille, ý_,e. père. ý deLlýAlbaui s'appelle Saint- ce ne l'est PaS Plus que ne l'a été. "hommage que

Lows UJeunesse n'est chez lui qu'un surnoin, M. Joseph Laieunesse a fait naguère à sa fille, de

M si Constammen son ambition personneJý à lui, de -ses propn-s ta-
Mêle ilà anmo t eýt ksi dignement , -

porté qu'ille désignera daný l'histoire des célébri- lents, de ses rêves inspirés et de la renommée Qu'ýl

tés Canadiennes. eût acquise daffl le monde. s'il ne tý'étaIt sELcriflé

si bien, quel que soIt1:éCýftt donné par lacomme artiste à la gloire future de sa flilQ, Voilâ

eýle 1grande, Emma à I1ýjuteur de ses . jours, M. Joseph ce que dira ITistolre» voi-A ce qu' d t d «O$t-jl :paim,-lai-même une personnalité, voilà aussi pourquoi tout Chambly, tout Mi.,It,,,.,-et

,» pàu1ýonjg, dire unécé'ý6brIté. A une époque où toutle Ca:iiada françaif, fera en esprit la hale sur le

i-eg àýrtsý:" 'Ca-iiàdà lleýmenaiCet,à rien, M. Lapu- passage de -"Albani, comme pour s'"socier au sen-

Ééý$é sortit du cà1làge de 8amte-Thérèse, où il timent filial qui Fanime et comme ausgi pour is'a-s-
Le seuil de la Têsidepce actuelle de M. Joseph Lajeuneme à Charn-

a:ý,aJt fait ilé bri:iaütem études, avec le dessein bIei)ý socier à :'apothéose du génie musical qui ca- bly.-Photographie Laprèa & Lavergne, rue 8týDenk

àÈrêté de deïenir artiste. il prit table éducation musicale de ia

pour là forme bSvete de petite Emma.

médecine et Se mit à étudier la "Après un séjour de plusieurs

,,cuptur.,e sous Ïkon père 'Yt K ýan-nées à AýbanY, M. 1£Jeunez-

Dugai, puis définitivement la se, avec se6 économies et celles

wugique, qui bientÔt le ý POEeda ee, sa fil'.t, et à l'alde d'un cou-

tout enÏIêr. Né à SelitMaxýilD, .eert où la population de la ville

-,en IM2, . il êtEuit- -organi-ste à ýs'affIrina avec u-ae libéralité en-

"auibly elI 1841 soit à 'l'âge thousiaste, ee trouva eu moyens

,de 9 de pafflêr en i_ý;urope, où lu Du-

En 1842j, il épaffli -MéUe Mé- prez, les Lambertl. et les vye

iina- MI9nAiiIt,ý .fille 1 aînée de lin- eurent bientôt fait par leurs,

'Aile Miguault et 1 d4ý -açhel Me- méthodffl supérieures de réalk

'04tcheon" a ësoeud , allié d.'llu an- ser le rêve-ý-que M. Joeeph Lajeu-

of f je! er doll'armee anglai- >sse avait caressé pour ea fil-

qui 1"aqu1reýMt le et élève.""
Pluý Particulièr_ Lie ce jour, M. lejeunessedut

maîtres le1!ýýMent la petite Emma, achevé Weser à d'autres

Pent, Jpaz -leu" soin de faire dé sa file, la mu-
sicienne, la cantatrice, la diva
qu'il avait rêvé d'eu faire lui-

ýts 4AÉý,lartý q- même.

W aýà,>ta pax mü' 1ý&s.ho
De w jour Il si M. Lajeunemsse a dù,ý à lëli

et nul 'moment de sa earrière, laisser
à d'autres mattbeff le aoinode
compléter IlinstructIon muêIcâý-

-ftyollu un r1e de sa fille, cýest bienlui et lui.
ý1: [scm' qui. Jusqu'A son mariage

t Pa teruel
CeÏllui lemë avec le directeur de l'opéra Ita-

lien de Londres, a fAlt de la di-
Snadierine, pe ilédue&tIon

domestique et mom> qu'il lui-a

tm"p ýaas, geffi 10>99 f1LJýPIrýs, donnée, le type acSmpli qu'eL
lejg"roûlut pour ýý >etlte È11ý- est de la grande dame et de la

lit 4eng 'un, Uwfý11t bonne ùhrétienne.AUSSI, ,le -Ca-
îlÙLý, eeut E6al!86,,Saý nada frîmgal» tout entier M

JoIndra4-il d'ýmprIt au , pieux
la, spien- fhominage que I'Mbant .vIent

rendre A sou vieux pèlý--.

ü1ýM*a dý4gýý Cûùstaýens;, pour.. &bve Stté
coUrte iro" par un Mot qui en

llxut -rbr«it=e, la Pý augmente ruetu£Cltd, que M Io.
ujoürd'hýil, imieunesse, malgré M
VAlbani, pour, qý»tre--VIngt* ans rft9uoý Jo1lItý

âQul de théâtre Me ogliRpblt peige il de toutes Offl f4cultée. mentalos
ýet qÙ11 est toujours au" éprti

fe, muelque Waux joum oû
k, 1ýt#f4rIÉe n0J*ýré XÔ11 digue:- et yielIbL DÔÉt, dmw Ilàsm de jeune ho met il. avait li ywon

ldlntàine dffl sommets de Vext que oeolff atteiguent
rëCýul&s*, on, lt$'Prédffltin6& SeUl einent JI ne ne eent pýw en deýde, Vêtnàe- idân%'Icrêe &, ',41bauf pAr-ýýt& piaie aud de't e:iL ceiO adrainoto, et tout entier à la

"11il déjk vingt aXý% 15e qui, aatisfactIon du cheintu parwuru il
qu,6voquer leo ieuvénliiWauiw

èýM Yint'W4tablIrýA Moet- foi&'
Core ta' maigon, qu'il-

enee1gutt coiiemr« UDué,pà«. bbéEýrva-t-iu à D"...

_Mdt,ý0t »ý lt.1êsil plauio& (>il, tL,1ý 'Qu lld&h sa photogmphle, pour nôýZ
ritbé"df Po îouý" den& le , 1 teOt de IR P"t'de 1"ý.àlbt=" reconnattre ut v«W

et re0fflf0ýt"teff lutýM Qu'if woubile
pu 4ý le'dire: e, au début de M* *u-rièm
SUW donn6 de'la peine Dour amurer è, ma fuje nuMêm eteý &Yoillr brUl&nt, J'en oui# bMn r&»mpffl6 »« 116.d MOIS: L,ýsý

Î!Iiiw-4t, t»lký àýMd«nn6exl Cot q1wtý1e a Joté sur mon modesto AM tt pu la

'Mil 'Qui l'at4g , Chaude affetion dmt elle enveloppe « zýCý Meo,

> bit

ee'
ce
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ý:.-S, R Wî, ILFRID EN FLORIDIE
'Irinprëâeons-de voyage, Sé*ocation agréable parle temps qu'U fait C da

- - - - -- - - - - - - - - - - - - - - - - - -- - - - - - - -- --

Six WilfrId ý manquait, vieux temple eatholique qui soit en Amérique.
cette'aùnée, à liCgrande Com e délassements, SalUt-AU9-UStin offre ses
r 'Tildon de la famille es.- bains dé mer, son yachting; de la pêcheet de !a
nadie4u' caractéristique chasse en aboiidance; de parties de danse et des
Élupreniler de YaÛ ; Ou colicerts. à tout bout de,,champ ; etdu jeu de golf

utiot Il n'y -était que sur toutes les pelousejÉkýd1esÉrýt, obUg6 quil, fut; . Palâtka n'en cède guère t Salnt-.&-aguztin pour
sur l'ordre ses1méde- la beautà du site. Sa position. sur la rivière Stelus,. de 'reehercher,(!ýgél- 1ean est ceý ýt'lé de Moi réal comparé àQuébee.
que tempsAeffý4£ImatB A 4501xalite et huit Milles de Saint-AiýgustI]l est
piui doux que celui du Ormorid, perdu dans des oranger& - C'est pune des

b1aIvohS-1e . par places les plus 8aýubreff de"la -Floride, et la irMs
le p ensée dans;ses péri- belle plage qu'en puisse Imagluer. Ses hôtels riva-
gx1nations travers la lisent avec les mieux. tenus-qui soient dans le vu

10 ride'; ý ce sera la cou- monde. dèýeAU9tsfln.
tiùuatiog de, notre. 1our 'I,ôute une série de villes de plaisance BOUICItOlt Oud. Les prlùciptuxýljôteis ýêùt le Néw-wlùilàor"..,du- lMbÉdêi ý commencê levoyageui Qui. longe la côte,..: Daytoza, i l'Io -le Du
avec le premier numéro miUw de mi rempÛtant la rivi&:
e .41býtar,

te St jean, sur là'que1ý6La Vlo-ride est- l'lm des res; Port Orange, Pa-;::> -bàtlë seplus beaux pays cint solent au monde; troué surtout par les trouvent les, souréË4 deýjj ýcert&jheà régions, maià trèÈ saine en ýhafflur49 ;. New-smyr- les eauet erée, or toute son du reste ,nàý W plug ancien éta ont uno, réputation uni-X
ýîotl8 là payd chauds, d'une belle végéiallon de ý,blIwêment espagnol au Verselle.d'a cyprès dIer- sud de SaIntý&ugust1n Nous voua e P-alaïk.%Uquesý,de ea8eafrâ», de, chènesoiiges, d'orangers, Hawks Park, sur la ort, dont J'ai dit O1ý> mýt-tbutde cltfànnler% leffleie chAntent et Ylère ýlitIlsboron9b, , le à l'heure, CM yiné,crient des ràultltudêg. ipelÉeanx divers, au brillant point, le plus élevé de la' la plusp1V=,geý Et, dans toute la Floride, Il n'y a pu de.: côteý -popr'dýee centaines eÙ l'intérieuX et la tete deville plue 1ùtérewýà te que :ý Sà1ntýAtz Üstini Yeu-gu ligne dei Uàt-èaux. qui eont le fflyie'e sur la rIvière,ceUf où, la Muwý*tu

troPIcale ýe«t'19«- -Cure d'air. phW ac-rus,6e dans
ett la p-'us amllemiè VlEeý 4hl soit Ff,-riiandina, mur la qjte, rýëntâle de la nortd'-s" le co;itl-üeiit américain , son trait le VIUR pft- ést l'un des M61reurÉ l" itu liaY& Sa plage -dev1put de ce çme, chez elle, les TIeIllet sable, qui iL Viingi, ;long sur deux cent

"1L2ùý ý M8 ont eurvuu aux révolutions Politi- cluquante pieds dë Iàrgejý,«.t Me des eus bý11,co-s, et, par leur mélange avec qui 004emf un mûUdÉý.
_1 oaiâooveUM lul donnent un aspect féerique plus 1ýW«ke City est-zMeý Petite Vêujke;ýýa=,p1êmeUt:

pourvueý d'hôtels de preinltrê-
LM t6WàWý «mudg hôteýs qui ën füutý le principal sur les ctl"de rà Flo" Tallüha*ýee est appcý*e la

Ut :KÜ po'Int de VUeL 41U tourjMteý le Seul Ce
noM tuIL 'Vient du go'Nt Que »Wi t=t$ o4tpou

_"uâ O" e Ici - isuffiraient à retenIr des la'cultare dea, roftsi on y Üf*" "elý*''
lattention des voyageum U p1no

f=,>Ux. ee le pcMS de tcon, qmt" des, POU'Îâô4e"e*t à 14ubËg" ,
photogral>hle au

Uouye la Èêp*1ýDo**, à main dtoIteý les dent, autms,
ý)eý CordoVa, ne IU, en Cèdent ret,- fils du rbl- de

gnère,4
ý«a, m8eWS11ceý Ton* trolt;" sout de, pèr-0 en' effet,- ýpàf," cUýý, le-, M

IC " ' Leutatidn'-feut -lm tout' haime- Oed ey
£AntýÜft Plus agréable A l'oell :Ur' yule4

où se f4soe le aux
des plue,

de 'tant,
dýý Oà dit PAk, Hfil, Aplité ý1ùê siWI Pùpfflatlon Sie (loubieJe, cànuiýdg desplus U&*t4klisi à

granae# lrdrÀug dé , $ý4 et qý,in
eng', pour leur% 04eurs telli) trawarenee *WÇ% yýtU

aturent ù"l"oefl iý11 de',to-Utpe«tmý

es let#fs deý Ilhgeo jjjýë, dàW, à« entrepbtî la,

,mg Ie" *e là- pli. anijx'i«m me
O#bueàýe, 1jý Plu*, gilý,

t
MUM,

y de, euý beiff1_114AtWý1W tdü:ptliw

du

,==èm de !=P*
40*:

44-egaw, 7, ist en Outre d'w

ýbl'Ahetdn' de fer êdtteaë
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LA PEUR DES ÉCLIPSES
Chronique scientiifique de quelque actualité

- - - - - - - - - -

Les almanachs de 1908 bientôt à ses pieds, jurant d'être à jamais ses es-
djstrIbuýa dans le pubde claves, Colomb daigne commander à la lune de

dès . les premiers jours réapparaître. La lumière renaît, et le grand navi-
de décembre, nous ont gateur a définitivement établi sou prestige. Les
appris I qu'il y aurait, savants ont calculé que l'éclipse dont il est ques-
cette année, nombre d'b- don ici est l'éclipse totale de lune du 29 févrIer

caipsee de luffl et de Ao- 1604, qui dut se produire à la Jamaïque un peu
jeil. ', Que de gens vont après sept heures du soir.

s'en effrayer 1 Chose curieuse 1 les Chinois, aepuis les temps
Aussi bien devant l'é- les plus lointains, ont su prédire l'époque d'apparl- Campement d'un astronome se tenant prêt âobserveruneéclipee

de 'ce phênomè. tion, d'une éclipse, et Ils ný,ei1 ont pas moins trem- en pffl mauvage.

lie, tout ce qui vit sem- blé devant le phénomèue ainsi prévu. Leg anciens

ble-t-il frappô -de etu- livres des Rites de la Chiue forinu:ent le cérémo- re, un nègre, subitement devenu Curieux, égorgea
peur, la nature ýntIère nial usité ence cas. Quand l'éclipse avait été au- sa femme et ses enfants, - précaution bien Inuti-
ce dans une sorte (le noucée par l'astronome de la cour, l'empereur et ýe puisque le monde devait flulr 1

Comniclit leff Hindous 86 repr& consternation. L'astrono- ses dignitaires commençaient un Jeûne sévère. Au 'De quoi ne s'ilvise pasý la ma:ice IngýMý«à»
sentent encore les " Le me Riccioli rapporte que jour Indiqué pour l'éclipse de l'astre, les manda- Loro de l'éclipse qui traversa le Natal, le 16 av'rildz$Wûu qui ronge =111

l'on vit, lors de 11,écUffl rIns s'armaient de leurs ares pour se rendre au pa- 1874, des indigènes, qui s'étalent affinéff au contact
de'1715, deâ oiseaux tomber morte de frayeur. Da lais. Dès que l'astre pâlisswt, l'empereur battait des Européens, réclamèrent double paye, liréten-
17à, N Molitpçiller., les. oiseaux cellanteure des ca- lui-même sur un tambour, et les dlgnlcftlres déco- dant qu'il y avait eu à la-vèidté ce jour-là deux
ges Mirent la tëtesous À,alle,'eom-e ni la nuit fût chaient-leurs Léches vers le tiel pour secourir l'as- journées distinctes, séparées par une nuit, quelque
venue ; les bêtes de labour'sarrlêtèreut. tre certainement aux prises avec le monstre. courte qu'elle eût été. De son côté,,Ie propriétaire

Arago tidte. de mûme les attitudea des animaux Les mêmes cérémonies, en vigueur Il Y a -quIltre d'un gisement diamantifère du Natal Suvoqua ma
gt -cours de l'éclipse. de 1842, Les poules entrèrent mille ansý sont encore observées dans Ulm-muable ouvriers noirs et leur annonça que le nom! allaitdam,,s une *tùlyle voisine, une autre itPI)êla 8 pôuls-, 'empire..es quand surv'ellt une éclipse, Visible à, Fé- mourir, mais que, cependant, Il consentrait à vlà

ët l,[ýw couvrit de ses allim.: Dès canards la garde Impériale ee place au pied de la Tour vr4encore quelques années isi on lui faisait pr6-
'tikent :a mare à ilolsf)battaient et Sergliglèr t de f4. Rosée avec. des musiciens et des sMtý duu trèa gros diamant. Les nana mineur»
ý4u$ý I>Uugle dun Mur, j:W chauveswurlg'se mi- nègres grattèrent - bien le rocher qu'ils trouvè-
Zpgt A v-o:tlgEýr et un hibou gûr-tit du elocher d'une rent; nue pierre -'environ 45 earatB ; Ils la port&
WIJÉe. Lýs hirondelles. ý. furent si épouvantées rent to la

-ut Joyeux au malin propriétaire. -Je cro
ýqu1t11es se jaýqýeùt prkdre A, la (lue cela suffira, leur dit ce dernier en examInant
r14e%ý Quand le jour reparut, on. le$ e0qÉ le diamant ;, dans tous lm, caj3ý lé 8oleil, .6111 est Ma-
ladee-ir leur ýcr1 ùýatl]fRl. Les insectes partagèrent lade, te rétablira vite."

t=yiynr'. Des tibe£leg rentrèrent au rucher Quefft-ce doncque ee phénomène qui sèm à tra
ïïVetm' teurm4eý Warrètèrent en plein tM'vail-)PQ'«r, vers leo alèete une telle épouvante
ne rejkëý Ïý,pr , activité wutum1bre qU'&Prês I& -n'a plus pour nous a

lAngteme InemPliqùê. 'Il

rim, cun secret. On sait calculer ct prévoir le date du-
IL Pu'étre 1,40uvauté des hommes e ne éel4*e, fixer la largeur de la bande d'ombrie,

proJët6e suil la terre, et el &*9 une 6-,'Hp» de so-
leilý Indiquer les endroits du globe où elle mm VI-

D'innombrables, ille, ifflm ýort MMPLIO suffit faire comprendre
de, eue 4e le mémnisnie de l',écliffl. Vous avezdevant vous

1)Ïlacalent dun8 :e ciel Votre.,"pe dont vous voyez riller le ebe. lpW
,et -PeUXIE;, qui Da 'Votre main entre ce globe et votre yjsage,ýý,

voua ne voyez plu rien . le globeest -.4ej"r plS
toi%*, »?attýc1wnt -,àüx la main. Faites maintenant ým demiý-to«.eur Y(>-

uu' ilee, trê chaise, en laissantla lampe derdèSvo«, et
que W mýSe là main dê'v&ât Ilotre y1bage

"çg, cette n Wu sera dansrombS,, " ftla efflpew
à en tout Par votre:ýi.Srps. BÙDPÔOOZ qý» ")Û%--
ampe soit le soleil, votre main la lune, et quesur lèrirs ts,,méta em. IPendant toute ladurk d 1,e MUDse, i«: vous-m-éme représentiez la terile,, voua a$aWer« lk

voya, -ÉàPibom%" batbeý)t etl-la inusdque faIt rage, dans' une ràpftltiorL parfaite Ù" mou qui pro.çbrilkophe lomb, lors d.ý" qnatl-lèMe upje etti er dilieui réeUext dans 1'univerg les àclipom de*A4tý ýý lRý JAI,ý,9ýque, ne tatda pûe iL 'éprouver e'aggocle iL ces munillesfatioüs. run oi L 1 de jýautre dé« deux antffl.qul refaeé de lui four--Îles âature's rent Leiý Ilindons paTt8gepý1eùf Iffl mêmes termuro,'et rexplicati -ientlttquo duý-veule leurs cit, comme .»6nomèm àlost
de la utit,ýï que la 'Pi"ýtès. ardue. Dans Porbite-qdene d&wn siii-

nilee de leurs astrotouw$1 ýl]9 eohxti6ê qui ýObeXbhAIt tour de la terre, la lune pamg tous lmýww-4O1#, ý-YëjO I'Wre, il les Il d&Vorer';,Oa doux astre$.
Itnidèlle entm le soleil et -nousl' eiwt S-1que pou: appouè la

CeK coutumes 1;ë retrot(ventý àansiotlt F]MrtrAL UOU-Velle lUne. TOU6 les 4UInZ4. jotrS a", la lene_OrIent D;dýý ' lm 'v6 qU,11 Lit 'en 1874à an ne tMUye & lýoppGe ûU'Soleue Pàut, e'dolômb entend !a terre 4htut tntre
quý ee'jettent uosl- le docteur Ramand tut réyeéýlâ nult par notiýo sateulte et, rastm éolaIrant * eeot repoque(me tusIad4ý nouxule. ýQý»e"t de, lm *en1ën?ý èt de ý la pleine luil'e. Wil Oe preseate cg eu exc*p.p-u ý tlûwi(qIt jouw du -ipoutoiýý èuxiëitc 1Àýùue bt-bLi» Îiýne, qie kotroli mu%éý soient en parfaite nu"

4wIt(ý Il y aura ýclIpffl de eoieil à la. nouyej e 1»9ý-ait ýèuM "la fflpm ae'lune à la pleine lu Dansje e U'OÜ«ý r4i
Tu'ýce, le le mats Uaý, 1eiý trot$ ietrew, tout en ooümrmnt lem. Voý

Mit1biks pu «M *
cénèk ktaz* 14" ba , i&tue contre le, drgifé; 'il u1ýr aue& pas &-Jlpsp-

ew-le MýOc, mon. OM'OeL i6nd encore trèff faemgmlnt eoi»te de P$-
(M fýàffl qUeLJ& terre et la jUàeý 4OW4

X4târ1âMeý, 44,YW',eet, humain un r6ffl toutes deux p&Z le golekt pareeu»ent joýMpM
AïtWYAýý -gw6tre eu trenant aprf* elm eoý.mo

n était ganteaquê, vile Oui-bre en ýùrMenotabire
miýéý àu, des cent en mtmut

Aw, 1604 damé 't*U- dai» Stt* ombn
d IIÉ terre, 1=41»

ew,-X«nâ"Éý i«t4qru euplKL La 'toute
P&MPM 4ù is paronrue Pae nue AA,WtQýWý 4Éý# éül]Mo 4e»MÇnt

que ýS"" Xt,
le

Î>

le,
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- -- ----- -- ----- - ----------- - -- ------- Enlevez successivement la première lettre de ce

- -- -------- nom et ensuite ceýle de chaque mot restant

APOI.EON

RÉCRÉATION EN FAMILLE N APOLEON
ýPOLEON

--- -- --- ----- ---- -- -- ÛLEON
LEON
BON

NorrIRFJ CONCOURS ]DIE I*TOIEI-l ON

Ainsi, l'on forme six mots grecs qui, placés dans
LA TARTE DE NOEL ET LE SANTA CLAUS GOGNENARD un certain ordre, composent une, phrase : "Napo-

léon, ôn oleôn leôn eon apoleôn poleon", dont la
ce concours a bien remporté ý-e succès auquel 221 rue Pauet, Montréal; C. Savariat, 55 rue Pou- traduction littérale donne : "Napo'&ou, étant le

ouiýes, dont part Montréa; Mel-'Cl Alex. Watier, 59 rue Ples- on des peuples, a:Iait détruisant les cités."nous nous atoeudlow. Un tout, 672 réP il
la so"ution sis, Montréal; Melle Albertine Marchand, 148 rue7a majeure parte, ne contenaient Pas On ne peut tomber plus juste.

exacte, On ne semble pas avoir compris 'e proýb1è- Church, Ottawa ; J. Derbès, 2765 Palmyre, Nou-

me tel, que posé. velle-Orléans; Melle C. Beaudry, Loretto Abbey,

la plupart des amio de TIRESIAS ont répondu We:llngton P:ace,ý Torouto ; Eugène Paquin, 256

par la .meme occasion a ux -deux prnbèines : celui rue Notre-Dame, TroisRivièr,,s; A. Charbonneau, ARITHMÉTIQUE
de latarte de Noël comme celui du Santa Clans 141 HôteI-de-Vilýe; C. Scheffer, Chambly Baesln

goguenard. Arthur Mon-day, 1309 rue NotreDame, -Montréal A quel:es heures justes du ýour les«deux aiguil-
pour le prem ilneg'agifflait que de tirer trois C. A Archambault, 309b rue ý St Hubertlier, 10s se ttOuvent-4elles exactement. l'lin 'sur 1!autre

lignes droites divisant -IR tarte en six moroeaux C. A. Archambaut, 309b rue St Hubert sur le cadran ? (Pwblolne -No 4).
6g&uxý».et ayant 80tin de -séparer les chiffres ý_,e -Melle HoWé:lne PrêÈ'fontaine, Sainte-Margilerite

-noinbre de uns des autres. Je A. Bouvier, 1ýiontréa1 ; P. C. Piché, Sha- Solution du probèmc- No 3
'ans goguenard était en- winigan Fa:ls, P. Q. ; F.lX. Lindsay, Ste1,8:coucoùm du Santa, 0, n- ler vaisseau, 7.139 - 675 nftudsý

core d'une eus-grande simylicité. Le petit cercle Clair,, Dorchester, P. Q. ; A. 0. Toura

iiêcoupé taisait, voir en te-ut ý3 . figures. geau, 373 rue Rivaxd, Montréal ; Eugène Miller, 2ème vaïsseau,8.296 - 1575 noeuds.
:, - . Ont trouvé : ýM. U. PouIiii, St à

.38 rue D'Artigny.,. (,)ruôbee; Joseph Langlois, St Jean, Mme
LES PRIX. Charles, Richelieu.; e C, St Thomas de Joliette, Doré, 103 rue Mi Québec; Melle Gravel:e (12

Lesdeux. premiers prix.des deux eoncoùrsontP. Q.; SylvidaPalr(3, Rouse's Point, N. Y. 0. ans), 1160'St Patrice, Ottawa.
lÀàng&vin, ViEage Grand'Mère, P. Francis Du-

été gagnés par 'Q.- TAPIE-VERT.

M. Léon Trépa er, Sherbrooke. beau, Cratý,stun, P.'Q. ; MQI'es Arnanda

2EMES PRIX. ýl. ;' Mgrlà,,P2,,ux, 612 rue Sit Dents;

velle' -Patrice ýPali- 196, rue Cadieux ; Aimé Genést, 1247 CHARADE NO,4ýMa]rl0 Gra rue Saint rue de Montikny ; Emma 13oùlànger,, 546 rue a'-

3EMLIPRJX:ýSaiita. Claus).. ma; st Loui's. , Maria Mllard, Ste Marthe; Co.
Melle Autoinette Hurteau, 789 Vous ne sauriez sans mon premier

ruf-1 st André, Montral,; Faire bien carrément ce que dit mon entier,

3tMB PRIX (Teto de Noël) çaýna41a'; Edgar Gehéeý U47 rue de Non p'us, d'ailleurs, que m,6n entier.
Miý,uti"Y, MoàýMJ; Alb. 247 fùe st Paul, Charade No 2 --. Le mot était m,ýî-nuit, minuit.rthur 4inftri suint-jèàn de'la Croix. 'éal Al:alrë, Ibere-liëý Ë. Q,,ý , R.mciutt Ont trouvé la charade No 2 : Arthur MaIndoy,Àùiyot;r g2og me Notre-Dame, Ste OuR6 onde, 1309_& rue Notr+--Dame; L. U. Renaud, de Québec,Rémi, comfé Nape7ý_ Nime Doré, 103.ene'Yance, Franeis Dul.-:Èýa Cràùsý

'P' U.> -txt na ud, 629 rue St JQnt, QU& tOD Rý', 1. 812.'171le St »e-ftisý TAPI$-V
ilý&,eý",ý»ýt)(ILril AI, Payette,

1£s ÉCERR
TQun, PAR SEMA114E,_Z çbýeZ les qilinéai êrs, un fixe à, :a; traVeJ*ge 'dé:iER Haut Noirs Ba&Ilf O;e, une p'a-nche, gur :Àqut-1-e.jDll plàee.Ùne, boît

capitonnée et les dbut 011,

lavoir boi5olil Pelida'nt 1Rý s6quce,
trouve une fier-

J 4 
0:n: noi *,elàte »rfflu-ua xmjýR ke YË= deg fwýt&teur& Dàjà

Plu, on relève pELr d4-,rrierý-- au mýýyen de qij4jý
'"es- effingles; le t#PýB de latabïe, de manière àý

t miner, une
ceemoMté, ("Yez I& ýlgý 2ý, ser-

Màe-ý9dê$ et 8ut-ees menu 'Ob-,

IC A,YW

LES, CAUJý-TÉte
X,

00 -et font =t çM quatre couP&4.

4..... ..... . . ....
_a'e Gc *Itta mm'U*B, lmEx

M, ille mârix L&Z vo$,Uroiâo Quinine.,, Woilà]"
ýuý t, les ý4>, (M ];,-W. lat-yvIý en Sl ckR4dE, b0JW.ýJ

&UUe , lie.,W1140 -prit %,à, leur

1ýe nom d,11ouière, dam.li dW-qui
Besanon, Rue fétes de 'VI&cr Bàffl. W'

inet en Ire ee mot & przpos & tette ërr«r
at«tbffltée 14uý'r&uteur de 'éwi

tTQY" ý err" , 'avatt ditîr, VteÉý le te -que fflPt utent lhonjâeur
1%ý avoir

'un Én
yô de pfimet', M06 rjw»

de --votro, f&Ër1Mtj,>ý à un h

mon pt4oigeùt Yfflâ
'16 x0n, u e- 4t#n

KF
Y,

'A



ALBUM UNIVERSEL



ALBUM UNIVEfflEL 875

diamant Nous ýan appelons de ce Jugement au
- --------- ---- -- bon goût, au dis(>ernement -"ittéraire, des lecteurs

de 1"'Album".

Louis -Veuillot -et Madame Bourdon. Corbin et Pour Louis Veuillot, d'abord,,c'f£t réellement un

tour de force. Quel cst, en effet, le mystère de

dAubecourt et " La vie réelle." cette plume - laquelle d'ordinaire est ulle épée

Magnlnqne étude Utté raire é crite spé clateMent pour l'Album Universel par le 1% é v. M. Panneton qui frappe, et semble lie demander qu'à frapper
les mécréants de toutes sortes se rencontrant sur

- -- -------- - 14
VU son chemin - quel est le mystère de cette plume

qui se transforme tout à coup en une lyre mélo-
du Christ capable de changer ces blessures en dieu»o
Puissances, en délices. La sévérité, la duretô, le sarcasme du polémIste

Il est (jeux petits, livres, humbles de format, Madame Bourdon, dans tous ses livres, accom- font place à l'expression des plus tendres senti-

mal$ très remarquables ýde Pensée et de etyle , plit 'l'oeuvre d'un ami qui.vient apporter à son mouts. La plume du journaliste semble toujoum

deux livres tombée «e la. plume de ý deux écrivains ami souffrant des encouragement», des consola,- guidée par la main délicate d'une jeune fLle..
de t, 1 . . r âge et de leur tione.

-nom, dansla maturité de leu La seule remarque que nous oserions timide»

talent ; dou -x'liîffl dont la beauté des sentiments Elle ne fait pas de romaiLq ; elle peint la vie tel- ment risquer, c'est que ,e ton de ces lettres

lutte con«tamràe,ýt avec la, beauté des Idées et des le Qu'e:le est "avec tes grands et ses',niodestes de- cieusffl nous paraît quelque peu élevé pourlle gen-
ý e
pe»séfflý; deux livres pleins de lumière -et de gra- ",rol", ses colota-tS secrets, que l'oeil de Dieu voit , épistolaire. Il nous semble 4u'une Personne du

éme Inspiration chrétienne, se et tompte-les Joies et les douleurs du foyer." sexe, si aabEe qu'elle fût dans l'art d'écrire, n'eût
ce, herits sous la m
regemblant sous un certain rapport e-- pulaqu'11B Dams sa "Vie réelle,,, la p'us parfaité de su coin- peut-ètre Paà Pris ce style constamment êlevè, A

cOusleteutýýgn 1 une suite de lettreg écrites Par nue posltions - phrce que peut-être elle n'est que la 119listar de Madame de Sévigné, e1-ý,o y aurait mis

Jêline f Ille et-une temmei M'ais el, même temps dif- pointure de sa propre vie ý elle'nous trace le ta- pi" d'abandon de la forme.

t&aut IÏnn de Yautre: Par, 1R. luwlière Propre è, ýcba- bleau de YexIstence d'une femme chrétienne. C'est Madame de Sévigné qui a dit quelque'1)2xt,

que ecrIvaJn-ý là fameuse parole Elle COMMeMe son histoire à sa sortie d'un cou- "Ne polissez Pas vos lettres, vous en feriez des pJ&ý
.1 

me. 

veut 
dTrse:lnes. 

La 
jeune 

fille, 
g 

Il

de'ý3nfeon, le 6ty1«ý dest ilhom uldée par sa des d'ýKoqueuce.

Ces deux dýres; ýbfeuveilanta lecteurs de l"Al mè-ýe - un modèle de femme pieuse et éclalrée - A propos de ce parallèle entre "Corbin' et d'Au-,

blIM", «out üýeux dont les titre§3 f Igurent ent'ýtè (le fait avec circonspection ses premiers pas dans le becourt» et "La Vie Ràe-,- nous préférerions op-

r-et aft1cle avec -lesnOMB (le leure a nt'e=% C.or- mondeý Elle: regarae,, elle examine, elle observe la poser D, cette dernière, "Agnès de Lauvens", duo

l;iý df. touis Veuillot; "La- Vie société Bous Sei divers e2een. voit les tra- aussi à la plume si souple de Louls Veuillot.

vers comme les, bOus cÔtés, le$ Tertus et les vices... C'est enwre là, une p:uine de femme que le mafý

n IIA VëwlIýt, qui à vait Rbo7dé aye-. un, ýjr1ll.antý. Puis, après une gér.leUse prépîtration, . aite sous les tre styi ste a vou.u m allier et il nous a iparu le

s 1ý genres de litteÉàt é, v6il- regards de,ýDIeU, ÉlesO décide entrer dans l'état faire avec une vraisemblance parfa pýrëe(pw tou e
n. Videe de cet, du mariage

ý,-u un jour 8'esayer dans le-rOula Il est aussi bon nombre te lettres de Louis
une cireon£tànee particulière. Me ohëlsh pi de son Veuillot, adressées à diverses personnes, que ou

'1ýuvraýe lut vint en, ar Une douce. tuelluatliyn

11, uvalt ý,n à:eace, chez un Mi.lutime-, dont. coeur, co1uiýQui doit'éâe.le compagnon dé sa nou- pourrait avantageusement comparer auxý plus bel-
«- tro e

nÏ ",vOlle ca'rrMre, celui qui doit porter aVec elle le les lettres de f m Wles sont. tout à fait d 1 ans
Il ou ý Plutôt le ohâtéiï, est.eft ýïé da 0 raûs,

lirâ -doEý plus- j)l -$ des vie de famille. _ýe [,ýemre et d'une Deaut§ de forine et de seiÈIffieutë,:.ý _
avait Plui et sur- Dans IL peinture des ipelipéti" ýleýcett-e vie faý à ravir.

-Mât ami, tranÉ,
tâ*"Pour -véu'ilýibt 1ý,ô mérite CÉL- mIlialý ÙR11m le réf-It d'as êýv,&ueDlents divers qui la Mail e B ne véZitab:e, à'

tbollq4lë.' -11 Oe -iloinuiait Théodore de BUssierre, ý7emPlhvýellt, Madame.' Bourdon est aàtýý le de'Pris dwns ioujournal le ton ofinplé, natueol, con-

ýetý-&Wt Ume f-emüle dýgne de lui. Po_1-f*1sýseUr Ratuàýiýl, de J ustesse, ,de v(ýrf t,6., ý Ceet',. 'ýér1table-. venfflit à ce genre de litt«aturý qui n'est autre;, N
il couronnait ce ayttntages Ment JOL 1ýý4 ch6s

tort es s'y passent coin- notre »ýv16, que 0ejui de la imttm
nsý quantéf a,.uomme profondément Me nous les voyo s sel tous les Jduýé sous A Propos, Il faut recour.*It u -1 r 1

'nos 
en

'Uk 'de ttuýJeËrý,' d'tniant des beaux arts,. PMment celui deO'iýeMmes, en parti -
»,,,,PbiMdore de Bueélerre se Les JbIeg plawis, les enunis, culier des femmes franÇ&ift& On Peut avancer

serefns., les JGnriý +3wnble; les, sq lie fondement que _'Q genre
ma riirl3ffl ât.,reç Risses épistolaire

j5ý-,nJ Jaý Mý Rbàý«l; les dëý
U Wk1ý- moderne vient de la France, et: que l'honneur

lec et be1l-eýsoeýuM, les 0& création OU 'revie iL. Madame de Sévignè. Le

IW VBtý et p trffl, 141% su(ý. laisser-aller, 19 souplesse, la dfflicatffle, 'a grtdbeý',
eût caufé àLpettiý_de vueýde tès', les fflffl, r 'l caractères lè "tur-'et li ',ftèrw, le, tact - qualités partitu-

LIS, n 6p1àto4d1ý,1ýOËt mé d6pl bë,ýý
des A,, ýpý- t d'aYÛýn- grav _IoS CaMetýYýffl APres Ou tTop do' y, les iléli, lièreà:au genre

ýft, eates *cýmMé les du Coeur, Iffl af- cet ý1cývR1n lumortel a un, aegrè del
ê re Utilisé Pni"ýeeLcombe pour lut- dümtliinee, deeeuz diquel où'

$Qclaurý ImAgine rien.
to ýn 121ninuence dé de Séý-l=ô West étendue

tv..sur eS slè£:e et se ilm 'atuy, qui ontsu 1.
Irqùtçàl_ IýQM dit à iilllàmâé LoU1fý Veuillot avou Itl-ménie qu'il se délentRlt":",:r

cou- à la lecture a9sidue, des leftrS de Xadame de Bovi.
bienniol, e.ý_ ýýu6- Pènt-,ýtM quIl doit aceà ia2t eelique

dAtto ý,ëýýJJk hose de la iraee et do la souple»ée il a Manitklbleaao eu
autre fest6es dans terwIles cle 0«, lettffl.

-que lxude = M ma, Eh ! bien, reveuant, ýN Xadame
de, -Jà,ýa ax»I' 1omme nous semble être cýçqlll qui 1ýaPpçâý: Plu*

l,11ýý1,*_ëuX',,4 ipe, qtd xàëerl rýt der Madame dë,B6vigue sous 10 ru rt des qualitft,

même f'émluluês S19 -11R ëës plug: h9ut. Èlen de pua

-âew ý4fJgpXr4trO -el. en meme, tempo, rleu(le Plu&,
:eO ej )ýàdtdü 91%cteüx, de plus délJeAt que cee nute$, lutimes

à, -Journal' de «On hé
4à ýTOut cýéz elle Coule de Boutôê, alhet lque.lë,dtt-ýý-

l'aiÏte,ýr latin- «jýX fonte avec nue 8agm-'l
ce, un laf»ër-a-à" qui charme toujoum et jam4tï,
no I"be. Oà dirait que a&:ýphraM,'pUrfoH Ori
Que toujou"',harmawense, IIgl Rl+tve toute mo%

seinblablo à 15erta
Belli , ni- 011- de

Am- eer.
de u>Q9ýi4t " ne de IAMýntafpep tels.we oe ;,ci
leS lgwàlc, ui«eo

eous d'apreg roeherg, pràM d-=e :L
W1 19 f«tilee qui dos lrfflit, %%eé du «Ier

't" dXýâ>ýI0eý ýër. 'Pour vaüo Mieux c bntempILýl, demeurJý4,aü .. d

eý1l1tUtwý, i)Ù Ie trouve une düueeur «Xatte,
'-e re- Lieu' 41w fairuai toijoui-si'ne Poüm«aw,4,0

1-419 du monde et (%U:,bmit l1Oýnb>

n 19ie
-don e dù

JýuÎ«RÎZ, éli, Xadaïho cul 1 b«Mup
1àýùt ý eue et 41» là

CepeuffiMt W.JJ,ý.

Èoit 
tou%

4,ý *Upýtatoý- dé =t"oý èu"

X Â-dàtnë Î*

dom,
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la fureur du moment,-doub'..ù de satin blanc avec

-------- ------- ---------- plusieurs plissés très fournis en mousseline de soie
blanche et grise, alternant avec un volant de derv

LA MODE ILLUSTRÉE telle blanche ; sur :e desuf, une cascade de den-
telle est retenue par des choux de mousseline de

PAR ]FA-LBALAS soie, dans lesquels on pique si l'on veut un bou-
----- ------- - --- ----- ---------- Aoyyow%*,M quet de fleurs assorties à cel:es, du chapeau..

Je veux aujourd'hui, se dépense ; cependant, la peau ayant une incon-
mesdames, aborder la, testable valeur, on peut toujours en tirer parti par Eucore fourrures Ne nous plaignons pas,

car le sujet eSt tentant et plein d'actualité. Cette
question des manchons, la suite. fois, c'est mon confrère du "Qaulois", de Paris, qui,
question souverainement Il n'en est pas de même de ces jolles. fantaisies

dans un article fort humoristique, passe en revue
controversée à l'heure 'que nos adroites ouvrières font chaque jour avec

les fourrures que nous portons... et-ceýlQs que nous
présente dans le monde p-us de chic ; un manchon n'est plus l'oeuvre d'un
élégant. fourreur, c'est plutôt le chiffonnage d'une ino- devrions porter.

Maintenant, en fait de fantalsie, on est en train
QueS manchons faut- dIste. en train

Point n'est besoin d'apprentissage pou de 'anoer "le poulain russel" ; il semble que, cet
Il porter QueEe est la r réussir

1. Manchon-bourriche, en une de ces ravissantes fantaisies, dont la durée hiver, ça va être le grand cri, le poulain russe, Il 
jikungB, &vole rover8 et dou- éphémère nous feraft regretter d'y avoir consacré faut qu'il soit russe! Mais, chose bizarre, étant de
blure dhermine. deuil, faidernandé à voir du poulain gris fer, ou

mode pour les manchons cape de Maure, pas moyen ! 0-n m'a répondu qu'en

en fourrure et les mau- Russle Il n'y avait sans doute pas ffi, chevaux de

cholis de fantaisie cette couleur-là ; Il va falloir se rabattre sur

Uur forme et la marLiè- poulain noir, ce qui aura diablement lair de faire

re de les faire? Aut semblant d'être du -'breltgchwantz".

de questions, que je Et c'est si lald de faire semblant d'être ce qu'on,

entreprendre de résoudre n'est pas, surtout quelque chose de puis beau et, de
en m'appuyant Sur l'au- 2, Manohon en chincilla, pus, apprécié (lue soi-même: 1

degarni d'un papillon en taffe-
torité de la Baronne tas pllgsé iix4 parun bljou. N'empG'ý-,he .que, quand on oùl'a fait le 'tour de'

Trèves. toutes ces anomalies, on en reviendra aux vralpe,
que vous êtes de mon avis, chères lee- -cha4f, seyante et simple

Je gagiý fourruree, A la loutre
que 1 uxe devient de p7

vous trouvez le _US dans sa beauté. EL-e n'a pas besoin de faiifrelùm

ca.plus grand chaque jour. ches peur être jolie. Elle -est belle parce qu'eDe

Où et quand sarrêtera ce besoin de coquetterie ? est belle 1 Ele est douce an cou, comme la zilbeil-

'Qu'est devenue la simplicité d'antan ? ne, parce que toutes deux ne connaissent pas de rI.p

L& costume de la p:us correcte apparence est valee, et- nayant ý pas d'envie, n'ont pas,- non phis,:

travalLê par des mains habiles, 'il Semble uni à de piquants. Leur Seul défaut est de coilter leq

Temlèr-a vue ; mais que de minutieuses recher- yeui, ý de. la tête,, la zl]ýe:lne surtout. Pour avoir

ches nous y découvr"s, quand nous nous donnons une- de ces petites betee, absolumeut bete,, Il 1auf
à. peu -près Qui,

la pellie de rexarà1ner la payer nze cents francs. Elles ý ne

Plus deý types classiques hormis la banale. wu- Sont pas ýWaÈaei, les màiinee ceculez ae qu'il en
t -a qu'ilflection dont nos goûts raff!nés ne peuvent se cou faut pour un man e&n,,iýt dite. ble n

tqùt.er. Chaque toi>tte est une oeuvre ayant un boléro de, zibeline -ae dix mille francs estý moins
reuli, de. huitcachet pereonnel. cher, ce ndant, qu'un bolAro, de chev

MILCe souci de riliédit ne concerne pas Seulement cents =CE.
les parties essentielles de notre toilette, C'est-&,di- Et cý6W.dÎnt, on voit,, dé el et de %'beaucoup
re ýÇs Yétements, robes et chspeauxý il s'étend jn&- de 7,1-be:lne, en étlileig surtout ; c'est joli, ces gmiiý

qu'aux accessoires 'ruches, boas et manchons. des étoles, d!ai'leurg: elles Wen vontfMppý,es

Le manchon en' simple ý fourrure se porte tolu- constamment d'un wul) de genou, et prêoéàant'de

jours, mais, la, mpde le veut grand, ýarge ; C'est le-Ur ligne ligne de la femme qui les sulL
quéUne iconséqnenoe toute naturelle de la forme de Ceést ýprS4ue aussi uleu, mals meins original

ýC vçmý manches, où un, 'petit , manchon s'enfouirait ces Il longs boals que toutes portaient Il y a une; dWÀI-

-tout entier cette fois, 19 raison est d'accord avec né es»ýù&ig, zemhýaIkt de gaies 'bàudert>-

1aýmo4e *.u noins permettant, non seulement de e gr off ï tous :es gestes 1
rý@erver du -froid le bout. die nos doigts, mais ' a, il nt pas éroIre lion fflus qu'un» foI,8ýIa tour-,

ýMaW rure1ýehÔWe ëtýachetAëj ën v6LA pour longtemps
La fonné nouvelle -est celle, dite pochette,. plus liotk. p». si élle ýàt solide, ;ýotW les ans, Il. fai4dra

large en bas qu'en haut si vous voulez que ffltre ýla lliransformer, uno ahmhe, les
Ma achon. lie se dÉmode pas, preM-*,e rond, mais dol, puii I& c,ýùp« du Vêterâený. et, fý-urprtsýe tpu-

ori c6Dç&tt fàicî:emnt qu'un grand kanchorn en av,0Z béàu faire dtmI-ý

bele fourfüre gel" représenter une aesez sérieu- nuër la lôngueu:r,ý ivin-
du où dew,-L'

etind, toujours, par . A
'Plus Qu'il. a fallu m-

moreoré 9&M Le -de biaiA de tftffet" amorti. neýePm et bW
ao, manches en aitin eoupie trèmo gtrnie, d'un galon ffl- bout.. dé très peu ÇVAËýý

n!W8ý on làt si b1enpr4ý_'

une ieomme, Qui eût Du Nun noeud en hertuinq,
L ment

VisIfez 119 fond de vos, tim'rg, prenez du velours,
de la paluche, dû satit'4 du tRf fetae, ou un Wor- 'Pax'6 A tout crol e q e

ceau de fomre pwYýe£Laût dýun andén Man- l'on hlefýt p;ufi, ttonné ý, tu
dalao unevoyant qut,

chon, trop peut pour les exigences du moment

il lé tissu est1êger, drapez Wnou, tendez ancien" red#ýg0te, en

om le Petit i«:reml)u de duvet 0-a d'oute, ». Voilà foumm, Il
assez , de Qubt se faiterps on fla1t. 3» chaque eôté, y. ýeu»da Inlatch
une toqý8 pour aller Da-sâ«In de coudre ee larges vo:ants pour à-volr Un

modè le nouveau et ýIkgri»&Ut, manobu bou lue-
'à 1 do yolauts *adul1ýeé1n4

je né- puis, meodamASý, vous donner - nnfflen,
Éréctffl, PUIýSQU'il Wt ebtëÙdll que -roua ïfflez

'ûý-er leï matériaux que 'VCUS pomédez, et It-èmp l%
hâle q1a0ý Vous Qu germ enclalantéeo. EtXe toq:ette,
saut bouree déliée, n'est-ce pas, &gl,ýable 7 les inoïï fe nu. sont oouve%,t 11eino nL&1Vei*ýý

clescripticu, Il otiL-ec>;IRTO»ér«-de«ý,alnMalÜel
lu »tratinn4 pour créer de ddUciëiÎX mame en$ C Aux TuEëries, deux pe-fltes :L.,em, jouee ý1,% la

gt=hen eil ebe1Iý, en =rtré, en -ribon ou en maman". 0
-eWeit, en une- tburruire 'brune qnëlconque, anx -M 1 banjour. chère m«danýp- ; 'velwavez là de

jogt montés de li*eo -fý01=4 en la> bléi;k jolie enfaDÀbg 1 dl t ?Uue d'e: &ýM u» gma- -
dn>%#,de «tM Même' (:fflVenS et en &W4mae deuX pog»4" ffl W

petite ongo beme siýi fflgeno= Et Y le AP
Un à !'*& lâft* "no IU d9nX 7- Cé dlMt lètr%, b4n

vr de oefolut --oh la Mte de, temillle
DE Vlât"Z epYý# je WM mmttom,à r1uteé un 1 non. C

boûu* SXý*ý de eoie. qu'un; e«t, "n' mari qw *6un t
'cc ét oïrtre» - Chapm bolére ')K&Ut= trés Chlc en chinchli> eaý6mjeu11-- t1ýe I.,or,

ý4" f -k
ýî
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------- qui pro uisent un engourdissement mortel ; a'-ors

les guerres civiles éclatent dans la famille du

U 'E ST -CE Q U E L E--"' PR O G R E S Christ, guerres meurtrières sous d'hypocrites pré-

Q. 
textes d'humanité.

iage littéraire empruntée à l'couvre de Louis veulllot La sixième trompette retentit : une voix sort

- - - - - - - - - - - - - - - - - des quatre coins de l'autel d'or qui est devant
- - - - - - - - - - - - - - - - wYýYYWw

Dieu et ordonne de délier les quatre anges de la

mort. On les délie : Ils étaient prêts pour l'lieu-
Faut-il avouer ce que cavalerie que des collèges de Jésuites ; vous cmti- re, le jour, le mois et l'année où Ils devaient tuer

> je pense ? Je dis qu'il mez Plus sage de vous appuyer sur la force que une grande partie des hommes. Es déchaînent un
sur la vérité ; vous aimez mieux appeler le peuple 'écrivain sacré représente sousn'y a pas de progrès dans vent de mort, que
au thétre qu'à l'église, et l'étourdir par le plaisir

la figure d'uue armée de cavalerie innombrable, à
l'humanité, que c'est un que le consoler par la vertu : ce:a, vous coûtera cause de la promptitude et de la force du fléau.
mot tout à fait vide de cher 1 Vous y perdrez vos rentes, vos maisons, Les cavaMers ont des cuirasses qui semblent do

vos manteaux, et, plusieurg d'entre vous, la vie.sens, à l'usage de gens feu, d'hyacinthe et de sOufre ; les chevaux ont des

qui parient pour ne rien têtes de lion, et il sort de leur bouche du soufre,
Je m'étais souvent demandé où pourralt nous

(le la fumée et du feu ; et par ces trois plaies, pardire, et plus encore de conduire l'admirable progrès des admirabes cho-
le soufre, par le feu et la fumée, la troisième par-ceux qui ne parlent que ses que nous ne ce-ssous d'inventer, à supposerque tic des hommes est tuée. '.A ceux qui restèrent,

pour acher le fond de Dieu n'entrave ni ne corrige notre génie et (lue ce ajoute le Prophète, ne se repentirent point des
-eurs desseins. génie reste livré à, lui-même, oeuvres de leurs mains, ne cessèrent point d'ado-

il y a dans la vie de Je crois avoir trouvé unefréponse dans le livre rer 'es démons et '-es IdoIerý d'or et d'argent, ne fi-
ýI'humanIté, comme dans de "Apocalypse, chapitres VIII, IX, X et XI. C'est rent point pénitence de leurs meurtres, ni de leurs
ýla vie de l'ho-me, des un tableau abrégé cLe -- ère suprême du progrès,
j empoisonnements, ni de leurs impudicités, ni de
phasffl différentes, QuI Après que l'Agneau a rompu le septième sceau leurs rapines."

Louis Veuillot, tout à la fois la modi- du livre qui contient la destinée de l'humanité, il Ce fléau de feu, de soufre et de fumée, ce vent
fient à l'extérieur et 'a jaie'Sent au fond se fait dans le ciel une attente silencieuse ; puis de mort déchaîné sur le monde, p'us terrible et
teI'eý ýquelle est ; tentée de différentes pas les sept anges qui se tiennent devant le trône de plus foudroyant que le tonnerre, quel:e plus e-xac-
sions, c'est le changement ; astreinte aux 'nêln'Eý$ Dieu reçoivent chacun une trmmpette dont Es, doi- te image des formidab'es armées modernes, préei-

ceet ia eta'- vent sonner tour IL tour.besoltis, soumise aux mêmes devoirs, -ne grêle et pitéee à toute vapeur sur les champs de bataille
b1lité. A travers ces phaeebs diverses, tantôt lieu Le premier ange sonne : il se forme u par détachements de cent mille hommes, tralrinrit

reuse, tantôt maheureuse, suivant qu'elle obéit à un feu mêlé de sang qui tombe sur la terre, brû- leur arti:.ei-ie à Icongue portée et se lançant la gré-
ses devoirs ou qu'elle cèdeà Sm passions, elle mar- lant une grande partie des arores et consumant le de leurs boulets luminants ? Quant à l'impA,-
che vers la morL Le progrès, est le même pour toute l'herbe verte. - Imagé des dévastations de nitence des hommes qui restent après le passage
l'humanité et pour l'homme et Be consiste qu'en la guerre. du fléau, c'est uné ilisposition d'esprit facile à re-
un seu: point, qui egt de s'affermir dans le bien ou Le second ange sonne - L surgit une montagne connaître dans le genre humain. Selon toute ap-
d'y revenir, Tout ce qu'une sOclété fait pour son en feu qui est Jetée dans -'a mer ; et lejà eaux de parence, ceux qui survivront à ces terrib.es guer-
bien-être, pour sa spý£Jldeur politique, tout ce la mer se corrompent et deviennent du sang. -La tes non-seulement ne s'amenderont pas, mais en-
qu'elle gagne en forte, el, éclàt, eu civi,,isation mer voit périr une grande partie des créatures corý ne s'affligeront pais. Fourier' désirait une
scientifique, militaire,_. in dus tri el'e, ne signifie rien qu'elle nourrissait ; elle engloutit n'le grande par- grande dépopulation, les hommes lui paraissant

1 vingt tie des navires qui là couvraient. - Image des for-
et West pas un progrèg. Un homme qui, trop nombreux pour recevoir chacun une part sut-
ans, aurait été Ignorant, faible et pauvre, niais miolibles machines à vapeur qui porteront le feu fisante des Jouissances bornées que le.globe peut
pleux.et bon,,,et qui, JL quarante ans, serait devenu sur les flots et qui, -en denruisant le commerce et fournir.

SavAnt, PüIýsànt -et riéhe, mais en meme teIMPS, lu- les Industries ýde la mer, m-eront de Rang ses - Après le sixième ange, avant que a septième
pervers, aurait-il fait lin progrès ? eaux fécondés et les frapperont de stérilité.

crédule et trompette ait Sonné, pendant que :e fléau frappe
Point àý t'out ; 'il. se trouverait en réalité plus fal- Le, troisième. ange sonne. une étoile grdente 't que les survivants s'appaudlesent de vivre,
'bl- plus Ignorant, moins héjireux qu 1 au temps de tombe du'elel sur Iles Eeqves et sur -'es sources. l'ange de l'alliance paraît debout, sur la terre etel Le -&4 .Pour lui, 13emit de reve- -Le, nom de cette étoile *est "absinthe" ; -et l'eau des Isar la mer, 18 main levée au cIeýý Par Celui quisa, »uuèsft. progi

-nir,; de oe. raJeuntr première Len-ves.,et dM sourejm- devient 8mere, et un grand vit dans les.siècles des siècles et qui a créé la ter-nombre d'hommes Mentent pour
aur Upeù8 de toute Bâtortune, au Mépris de toute en avoir bu. - re, la mer et le cW, il jure qu'il n'y aura pýà de
aa, »c I-ÊùM S,11 je faJait Cette conversion qui ta- Image de répWsement des pays ravagés par ta tOMPS, mais qu'au Jour OÙ le septième ange'fera.

jhànmez est aussi lie seul rajeunissement guerre et deg maladies qui tuivrola. elitendre 6a voix et sonnera de la trompette le
-eue L-e quatrième ange sonne 1 les astres s'obscur- mystère de Dieu s'accomplira, ainsi que Ilonb an-

01rtý Stte sève est "I t.; le Jour et la nuit fflut Privés d'une Pa, e lioile,ý les prophètes serviteurs de Dieu. ý En at-ý,socIé0 où ne remonte P de ieur lumière. - Image de l'affaiblissement desgott sa spiendeur, .Bl',e a tendant, le mal règne, et deux hommes sep'ement,-ces eUý â1âes ý et dë la ý décadence Universelle -deg vérItM
des -iaùeumib.,qul ne IÙIýp#rdOnnerÔnt pa$â Parmi tous M prévaricateurs, ne craigueatý pas.

pu .uv .1W et les m0raýes au ý;mjIieu, de ces. catuÉtrÔPhe6 et de ces de se Porter témoins Peut Dieu. Ils feront leur
w ]le dent point les terre=."

maïs. IpS passions qui I'nveugient Sut Éý--0 devoirs Danig ce , in Oeuvre, ils auront leur temps, Ils rendront leur té-
I& mlîltltude toujours ]pýus'ou moiný4 barbftý oment par :e mIlleu, du ciel, passe un M01911age; et, lorsqu'la auront achevé, la bête

dte eeffl et: conduire., La aigle QUI, volé criant :. "malheur 1 malheur 1 mal- Qui monte d-e l'ablme :eur-fera la guerre, les vain-re, oeetoute eOcIàtÀý là ut 81M babltaAM cL- là terré, IL cause d
s0cffl Êest Pas tout Je mouilei, eLle: ee "compose u son des cra et :es tuera avec upe grande joie et un grand

trO'=étteË dent les trois autres ances doivent applaudissement'de IR, hiér"chfe des chefs de famillé, Les, proprî& de eýelix "Qu'ils auront tourmen-
tairels; ýe6 Patronft, leo -QUI'ooin- sonner t6s en leur parlant e Dieu.,,
mandent, voilà IA societé, Leresbte est peÙp1eY et Le cinquième ange sonne permission est dOUý Mais alors Dieu manifeste Sa puissance, que lesne tient dans lEtàf que lo',p lacé de; l'enWnt clanla née à Satan douvrir le Pulti 4- l'àbtMso Il l'On- hommes se flattent d'avoir abolie. La terre

la, iual»ùlL- vre * une fumée épalffle s'en élève' obscurelodant collé la, ville ImpUre qui applaudit au meurtre des
S 'Que. le #ëre, de faJurle eoit - 0" enJýB11 1 tg, ce Qui reste encore de lumière; et de cette fumée prophètes ; Une Partie. des babitants sont englon-Qri . .... .. se r6pandelit sur '.a terre dels'Sauterelles qui ont ÈS, les autres reconnalfflent I& main divine leee ef%.t;]Oao dl, plaisirI RIO ne, robIge Saüwiiýer la menlé PUIS08ffle que les 91001DOM - Image des son deu septiè>me trompette éclate, et l'on entendà '"n foy'à -des, WÊtrions et des Joueurs de gobelet. doctrIneà dInexý&.duýté vtl:garSées Par I& Presse- de grandes VOIX dans le ciel qui disent - ýýI2eMp1-Il dolt &OMIer dent ehogeg * le'PRiu, -alà"t 'Que Ces eauterellesi sorties de lâ fumée du puits de "re de ce monde a Passé a NopossIbý,e là foIý tonjoUrg. la nourritÙm de Mine 1!ab1Meý ressemblent e tre-SeIgneur et & son

des ehev"x Pr,6PRrês Peur "Christ, et il régnera dansIl donn les siècles des siècles.d'abord, Wle du corps ensuite. e -le pain le combat ýym'bOle dé c r[Wuféý disent les 1vterý "Amen." - On comprend Qu'en effet le dg«potis,L.. - e0l'iàr mi,par tiùu traval , la MSeIgUeM fflIt, sur- prètee * elleS Portent degeourOnnes qut Paraissent me, appuyé par ta centralisation-prix il. ý est respecté, sLI' d'orý', "signe de la p de tous iffl poU7t(ýut P" $on 0Xýè1ýe. ce uissance victorieuse, elles ont voirs, devra finti de la Sorte, par apoplexie.IL, éd'ément. àlilùe -fait PO W a visages d'hotumýes et, des dents dP-- lion, lc'ëgt-à- Si ce sera la fin t2une phase pulssatlte du malIAý quand, hiémle il se MlUS'àlt el' d'vert186'M'ý"t*ý dire nu &ir de dOucedr, et POUrtaht Cesont des bâ- et 'une fIgUre
déjà Plusieurs fois esquissée de laIl ne fait pu sondevoir 1 Il n'eit 'LI ouge ni il tà d4vOrantes. Suivant les Interprètes, le fléau ffn du monde, ou cette fin e:le.-niême, Peu Impoli-Deý m4medatLi une cJtéýb de ménie dans une na- des eauterelles-ilgure J'état de pauvreté et de ré_ tel ceque]& qu'Ils fo1eutý,. ne qu'il faut apprendre lcIý c'est que Dieutien. eWie-du péUpýe. Probation où'tombèrent *es, lorsque, ayaat courbera les qlieý(ýqJveut pÉ .Li gu pèupie des amuftment«,']Ù" dé* commilà le delcide, ils fur- Juifs hauteurs et comblera les abimeieut 'ravag4M Par la guerre le Pied libre de l'Evanglie aurait franchis aux

civile- ý Se PeM&-'utant et se d46WMnt lem uni les chante à-arégresse du
Il a droit à, in v6rite, il a droit à 1 genre . humain. "Nous se.it du peupýe. autte%' pratiquant et 9110rflant tous les vieef, M& tous broyés pour àte ne 810weWile claire- prisant toutes les, eûtue, tre ui&éà", disait Joseph ilv«tu. zt, comme lâ filsant aussi Peu de 1Ûas Maietrie. Le rouleau pagge et repàS8j,ý joujou e

"-atent que par la foi, comme la vertu ne\Ëe 1ýrbéChê des droits humains Que deff. droite divine, pleins plus IôUrd. Ce que la charité na M P la roU aA ri,ettteaoemen rfflO,)eO 13he8 de hâtrie etde- rage, ilo ottrlrenti p de temps mission dentr _ pet que par l'QXeMPýe, 10 ýprffl e 1 fii $Oet4té se mettent en d--,ydr de donner su ava el' 'l dr a oroe dure l'accomplIra.ut leur Mine entIýre, l'OxeMPle, &me là(àetg, -pauvre génre.hulnainent tout le vn vieil enfant ton-ý'peWe 14 fol etla vertu, Il« db= CPgte, d'un Aésepoir et d'un
droitýs 
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P" ÇMeSdOUL de te l'auteur. On pent accorder àdjoýt au t=Vall, W de droj t A'L lla"I6t&'aGeý nt de d1rý que des *Výn-tao-'es anÊogu 1 amen', et qui ne tlatte de ulètre PRO
Ont 'été et'ile- ÎiinvXire p«We Qu'llMt rant doùnm -OhâU6 désormais parreý qu-Ile4t devenu gra$lu inonde tolites les fo'ff que le 'qeuý 

n'a

"Yàl, of-il, jeté les vemes au feu, il n1YýR7 à8eote est pie d'soquiaitioni Pôlitàlit une main xacrllège sur 1rer" leý, e te
-]4b«ieu 'D est atolitê parce 4*«,) Pi» de

I1ý est la persotine on fùr les droits trompM pas, 0 94aUt 1 Il Ù'y age r4sipe pýKeee Qu*" croit, 411 Vicaire de jàgu;g.
parlffl ýGhrf4tý 'ne la éotL le >Uple d*&«tiag, is. de verges. ER MAM teum Qu'a. toi l'Cà yeri'-

qu41 e du jeté pour de, etil4e. mm-$ s, ve re- te$ ont 9MILdt, et ce aout DIoentemeut d« U,ft ilmé Il- #0 rmxiwt libre POYM' -du: tffl Qt >ubttgno gm4dimnt enSre alfeé:toùbutte de rà'blipe', &1= les m"yAtÊý% et d«1«arýMt
déle tRiernes de réPAU40il ýmu1" d«. gibets.nt 1,0übe PlOres dk Malwlpus
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monde. je secouai a:ors mes vêtements et je f lm
tomber ma balle de plomb, que je rainassal.

Chez une peuplade inconnue -Voi:à ta bal'e, dis-je en la montrant à, Xaga,
Mbré ; elle m'a frappé à la poitrine, et, ainsi que

Une lettre intéressante offerte comme primeur aux lecteurs de ýý l'Album Universel Il et reçue dernièrement tu peux le constater toi-même, elle né m'a, pas fait

par un globe-trotteur canadieu qui compte le grand voyageur au nombre de @es connaissances.

A- --- AOVWVVY~ une éraf:uiý-,. Le bonhomme resta Immobile de

stupéfaction, et une terreur superstItiens4a se ré-

pandit sur tous les visages des assietants. Je de-

Mon cher ami, Kaga Mbré me jeta un regard mauvais. vins à l'instant pour tout le monde un être surna-

-- Si je t-e tuais, Je Faurale, ton fusil. turel, et ie n'eusse eu qu'un mot à dire pour être

Lorsque je vous ai r-encontré dans cette course -Brigand ! adoré comme un dieu. Je jetai -un regard de triom-

phe sur le chef du village, que la -stupeur rendait
vertWneuse que vous aviez entreprise autour du -Je puis te tuer. Tu es, en mon pouvoir.

g:obe terrip-stre, Je vous avais promis d'intêressan- -Bandit ! Eh bien ! je te dis, moi, que tu ne dffl plus comiques, ave-c sa bouche ouverte et ses

tes choses sur que:qu'une ue -mes exoditions. Je rue tuerais pas. Tu ne le pourrais pas. Appmnds. yeux écarquillé,$.

viens tenir parole len vous rApportant ce que J'ai que je suis invulnérable, les balles ne me touchent -Eh bien, Xaga Mbré, es-tu convaincu, mainte-

vu chez es Boubous, peupà-de inconnue. pas. nant ?

Pendant mon séjour dam le cercle de Mobaye, Kaga Mbré me regarda en ricannant -- Oui. Les hommes blancs sont forts.

oitu6 sur le HautýOubaDgui, gros affluent du Con- -Tu mens, toubâD 1 Personne n'est à l'abri des -Tu m'as fait une promemse.

go, favaispour Interprète un brave, nègre, de race ba.1lee. -Pare...

boubou, qui répondait au nom de N'Ga Tomba , -Je t'offre de te le prouver à l'instant méme. Je -Mou luterprète, li'Ga Tomba, t'a demandé ta
grand, fort et bien découp16, il était actif, a&,;ýez in- chargera! mon fusil devant toi, J'y placerai une fi'-I-e en mariage. Donne-la-lui.
telligent, pas voleur, et très dévoué à ma per- bal:e, et jý te défie b me tuer avec cette balle.

sonne. -J'accepte le défi. Si je te tue, J'aurai ton -N'Ga Tonwa est trop pauvre...

Une eeult chose le déparalt : sa continuelle tris- fusi'. -Non. Je lui donne, comme cadeau de noces,

tesse. C'fflt que -e pauvre garçon avait un gros -Oui. cinq boeufs, dix moutons et autant de perles qu'il

chagrin. Il aimait ardemment la fil:e duchef de -Cest convenu, ais-je. Mais jexige que, mi tu en voudra pour.faire des co.aers à, sa femme.

son vElage et, malgré ses démarches, malgré ws ne me tues pas, tu m'accordes ce que je deffian- -Oui, J'ai promim, et je tiendral ma promesse

supplications, Il n'avait pu l'obtenir en mariage. derai. Ela épousera. IN ý,a Toinba-

Je m'étals attaché il ce biuve garçon, qui avait -Je te l'acc(>rderal. Ela, en fille doci:e, ne fit aucune objection et, en.

toute ina confJance -et qui me suivait partout, à la Je pris mon fusil. J'y plaçai ostensiblement une signe de fiançailles, elle ala &ppuYýr 8ôn corps

pêche et à la chasse, où il me rendait de pr&ieux cartouche à balle, puis je le remis entre les mains centre celui du jeune homme. Des

services., Son coàtlnuc,ýl chagrin m'attristait. de Kaga Mbré, en lui disant suivirent et durèrent toute la nuit. Quinze jourg

Y LES CHEFS BOUBOUS, S'ALIGNÈRENT:POUR fflISTER A LTXPÉ11MIfCE

Je 'ýtî diff un. Jour î -Tu te plaoeras-à QUInZe 11" et tu viseraf; à la après, N'Ga Tomba emmenait dans ea, cam 1#.:fllle

N'y, a-t-il, pas meen d'arranger ça Y_ poitrine. du ch«, devenud;son épouoe.

si Jë m'en dczuD&W.l 91 JIansas. voir, EXa Mbré, tris alors ma poitrine pour lui Mqntrer 7_1
ýe, père & ta 4u,&-gcnlw cý1 ne :a,

tai1se protégeait;
-am-Lié nÀflr dIr1g4ýi éur mal un regard dana lequel ÏQýî'ûh se raosâre. J'étalls bien certain de ne

'brW& une lueur d'ImpoIr,
Le lendemain, J'arMvatpu village de X89à; biblé, pas ëtre tué et ieftilt priàcWment là le moyeg qi4e'

Je Voli:aIs employer Pour décider :e chefAdonnêr, OUI& VEUILLOT ET " E 001URDON
qui ni'atteuda4t avec Quelques 'cherg, veùü« pour Ba fille - WGa 'romba.

-é fair'e bDnn»tir, et iga rEje, Ela.
-oga Xbrà, 4W)e alors au ebd, tu'eff. U4 hom- Ld cartouche contenait une balle dite "compo- tion du qtý1e 4uàeé avec mm ornements Meuâw.

-me sage, un ab«,Yèdouté et Un.grand guerrier ; s"", cest4vdtre faite de mercure et d'étain, pet demier Mot.I
i'-iulevenueur wntfMmt junte 4»â« d'étaln pour que l'amalgame dirn marlage, 'ffl parente et mille

tfý saluer. wf sait sollde à la temp6mt9re ordinaire ; la ehaleurdeo fatur'g 6poux sont dans l!U«ýp dfAqIr@ý des ea-

r4ponûItý£, tu Me du eoup de feu le fait fondre ln#umtanément,. et le deaux de ucwe*, Parmi ces cadeaux,, -plue oü moins-

ta4à un grand hazmenr- 'Mot' aumi, fat pour- toi fusil, am lieu &mme Wle, ne lance Plus qu'une diependieUx - quelquefois Même,ýtrap.di-9pendieUx

Il w gmade estime, Quel càâean MI ortes-tu ? D'-Uie InOffeDBlYf- Ceut cette bRIle QUI O'emploie - non&ý atmerloffl à voirfigurer Un trie delêmpla
n 'Il ,Le -Péeue". $eus -voudilo-ng que ce petit: 'va-

&I1wý qple se termine týý la fermide de parfole dans .«rwnk due>, et le «true 1c'"q )rie

4i*MýlüM trui, Abet ý1«oIr t: qe blaze QUI. 14iit lioAst ý b"iwùwùtý eX*eUt#l ne Manque ffl de Mupé- JUMO.e4t Une ýto'Lett4e diN 'pluB distingué* : rellu-

vwter. lier.: leg personnes wM -1 prévenues. pour Mleux re 9é:Ideý couverture 6légante, tranche de bUO do-

dëmr*,tll tmpper lm finaginatlow, oni soin de plodèr dgÈ» rêe, les autrem aeulement û£arbM«.
lie

Mbré *il& ýprmdte =on quei:jsv*â ta poitrine uw balle de pIëmý mdinatle Pour 1 Il- Bu% épouX de prendre au
. . .. . ., > Il 1. :: ýe de' l1etY= M ý

plae A de1wee, 'ffltre un arbrê en seeâAt et> Wb« au inoment opportm'. plus tôt une connawance Êëuorg.;

ýijp*« 1 a-voir le»Miné, a me dit ,*Queý4tieng ottis de laýeàiè'et je m**KIË PIRa eniqUite de venir. (ie tezbl% à Ontre,ý'-eU rQur,#'qbal-

ý,--Tu làtÊpt tien'baile arme, que jèrogdriRtt & IUWqWîMlab dé pu "'XP4M Mbré, qui ôpauýa que% pamges, bleu geruter-ti>to

Lé vieux brigand, lumineux, totio, lêjè oüte" oalüwm qui y %ont

twe», IJe" go peim p&X te donfflI mon q-atl qwqdos Mavait faitle -La Vié a4ele eew Po-or M ëPaUx

ai b«ý. pirw ÊrýLndIM d'amitlé, avait am- comme tme plwînture fidèle Wun Méïliage chr4tieu e

évient a ý«, enkt-W, iè itug vit dèOir ùe me elle em le naMt il QUI 40&1iem leur cheintn,'Ie
'"46 te &=eM' Ile =14ù,m egbghgo . .1% p

40W#W e" &MI qui 1« mdulm dou"ment, "au port
M'a w»iýps Un Ylë= ý- tue, &"Piem"tmn luar. Lea C" botboua n'alignèrent pour

7ý' #4 r*ôXShwo avec dm 0îëý tûe détonation rewntft etý,ý,=tc.,twquMe ca ýmohMe" me,

t*pmdl% M=,ïàe »1W8Mtý je re&W debout, pU mort re lnoJ»sý #ulm 

A

le à'îý



ALBUM- UNIVERSEL 881
blano1cat Le veauil de( boýUUe, quauté et tué ré-

~~~cemiment a., en outiv, les r'1OgUS e'uvielopp4)s d'une
graisse blanche et fermne. Cette chair Ille se Cou-

LiA- B3 0 N E M:EN A GER:E léserve pas aussi longtemps que celle u'animaux

Unmtd'xlcation.rb1 Intéressant- Principes nurtf-L4Uchoixdsait- uestion dactua temps de chaleur et d'humidité. La graisse de-
--- -- --- -- -- -- -- -- -- -- -- -vient mole et mnoite, la. chair mollasse, spongieu-

se, marbrée dg taches rougeâtres : dans cet état
le veau, évidemment tué depuis longtemps, est

Dasmnpreoiler article, j'a longuemenUt par- si que Oc4I. résulte d'un. int4uQre lu à l'Académie mauvais. LJa femelle est préf érable an mâle, pour
léd aae de lavaisselle, queso quie jet des Sciences dont l'auteur affirme être parvenu à, '.a rouelle Yriucipalcment ; ou reconnaît celle-ci à

Conidèedautant plsimportante qu'onp porte extraire une notable qantité de suc0re d'un pa- la tétine qui y et attaOi.ýe et à -a douceur de la
egééabinpudattetion. D3e plus, J'ai cru quet devexcifos eu - Leveau est bon toute l'a-nuée, aux coud -

te àl'iluitraion.L'eempe, lacéde ett ma CHOX DS AIMETS.tiens que nous venons de poser ; il est plns cher

nièe sos syeuxe grvo bin iux ain - J'etie et toutes les unén&géres -se(ront, je pen- Mouton. - La chair du mouton1 doit être roge
molequ le déonsratonsles pus élqetes. se, de mon avis, qu'avant de savoir accommoder fncé, ferme et d'un grain serré ; sagais, ln

Pou aljord'ui jevos fri grc de vgnet- les aflimns il convient de les savoir choisir bons, che et dure. Le mouton est dans le meillue
tes meconenian devou doneruntableau que.afin de ne pas être à, la merci des marchands de conditionas qun il a environ cinq ans, quoi'l

VOUStroverz a cetrede ett pae e qu jemauvie foi, au mins aussi niombreux que les soit Souvent abattu plus jeune. S'il a été tué ro

croi d'ne ul:j,6 cnst npor~ top$e'bone Imê- autres.' Je sais que "la sauce fait pase l pois jeune, un le sent à. la tendresse de la viandequn
nagreet résrvmt e rstede 'epac à OUSson ;mai au dibela sauce la plus agréable au on la inice; S'il est trop vieux, l içnqevu

Parerd'.bodde eu qustonsbin ipotan g itsi ll eefat igéernn orcaudétp-tabe fits dnssa ar lise i es. an -ebo

dcsut ta e poisson mouton, 'là. graisse se détache sotnmn;dn
ýh»xetenuit, n pti mo dacta:té urla n's as fri Voici que'ques indications topi- le vieux, elle est retenue par des ies!eba

cuisie dumoisde javier que qu'i sufira4e se rappeler exactement d1ans ileux. Dans le mouton mo rt de maladie, laeiaa

PRINCIPS NUTRIIFS. es pâle, la graisse jaunâte l
Ichair se détache desl os ; ml on l

Bien quele nmbr desaJimntspresSe entre les doigts, ou voit des
Qui euvnt ervr àla ouri -tur gouttelettes d'eau paraltre. Si l'on

-~préfére -e monton à, :a brebis, on

ue pincpesdan '-ee sbstncesgrassequi couvre l'intérieur des

gliiale, snt l'lbuine l'oma- V A x M nag rescuises.- Létéestunemau&ls
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ALBUM UNIVERSEL

UN SERMON LAIQUE PAR SEMAINE

Màs très chers frères, -née, fertile pour les mondainsen rapprocnemeuts sociaux et -"amok,.
A cette époque de l'an

eu polltesses de toute sorte, permettez-moi d'abord de vous serrer la main à toffl et,

en guise de traite ' puisque 1 ... Album Universel" est un temple, de vous communier chacun

d'une cigarette turque, américaine ou canadienne, au choix.

Drôie de prèche,! direZ-vOUs. Mais aussi quel drôle de sujet que la cigarette 1 Ici

le mot drôue veut dire extraOrdifflIre-
Et en guiýie d'hymne d'ouverture, faisons tous monter ensemble, veTs le ciel, de

cette b:auchàtre fumée de tabac, image des réves, de l'homme ici-bas.

Comme d'avolrété comprimée dans sýcýn étui de carton, la cigarette lest aplatie et

durcie, roulez-la un peu entre vos doigts, puis mouchez la des deux bouts, pour que d'une

part vous n'ayez pas aux lèvrele et surtout dans ;a gorge la sensatiora de grains de tabac

se détachant du tube, et que, d'autne part, a. famme de --allumette, d'une seule de vos as-

pirations, embra-se bien sur toute sa surface le bout opposé du petit cylindre de papier. 1
Exprcýssion de fumeur - nous 'ýýi1à tous al:um6s; et, d'apparence du moins, odo-

rante comme J'encens deïs saints trépieds, poétique comme les stroph( d'un ca tique de

Noël, la fumée de toutes ces cigarettes s'âchappe de vos lèvres ci de vos narines en volutes

opa',ines, et de ses nuages uicotinifères arrondissant les angles de :a penséme chez les fu-

meurs winme la forme architecturale du temple où ils exha-ent leur prière nicotinisée, livi-

la"lute"té du rêve qui est l'adoration de tous lecs ferventsde la cigaxette.

J'al (lit le5e lèvres et les narines; car, ne l'oubliez pas, la cigamtte, polir être dégu

tée sui r0gý,c$ de l'art, demande impérieusement que la fumée en soit aspirée

Jusque dans les poumons, qu'elle soit avalée, comme on dit généralement, et renvoyée ensui-

te dehors, en guise de cheminée par 'es ceraduits nasaux.

Cinq minutes de cette opération fumigène, et nous avoue tou-A communié de notre

cigarette à chacun. Eh 1 bien, mes très hers frères, pýerm,-ttez-moi d'emprunter à cette
la preuve. 

la conclusion 

au sermon 
laîque 

que 
suis 

ap

communion le texte, le »Uiclt, Je pe 4

vous faire aujourdlhui.'
Oh l'nies très chers frère$, je fréinie à la pensée du piège que J'ai tendu à votre

sociabilité iià(yjidaine, & votre bonne foi de néophyte eu ce temple profane qu'est 1-Albuin

Universel,,. Dieu veuille me le pardonne, pour l'objet que j'avais en vue : celui de frapper

votre esprit et de le rendre, par sa propm expérience, plus apté à saisir la vérité que j'en-

te11,ý voue révKer.
Oui, raffl très chers frères, cette C gaPeîte dont vous venez de communier est une

un sacrement de damnation physique et mentale, institué par
hoetie empoisonnée ; c'est
range des ténèbres pour là perdition du g lire humain

Doutellez--vouf de mon affirmation ? demandez le témoignage technique de la science pure. El:e vous dira que les organes de la res-

piraz .ton sont encore plus délicats, Plus nécessaires à l'h -omme que ceux de la digestioiL ies aire Servir à autre chose que leur rôle naturel, c'est

les pervertir, lee fausser, lee atrophier, les ruiner. Faire defflendre :a fumée daus les poumosl ce8t convertir les voleo respkratolreýS en elle-

miný" et les 1ýoumons eux-mêmes en fourneau de pipe juteux.; répandre le principe toxique du poison dans tout le système, grâce à la

circulation du sang qui, venant chercher de l'oxygène au poumon, n'y trouve qu'un gaz Saturé de nicotine.
»outýériez-vçue de cette aitirinatlon technique de lài science pure, demandez le témoignage Pratique des expérimentateurs de labora-

dire, pour l'avoir, mainte fois expérimenté, que 'Q tabacPOisOli peut-ètre assez doux quand on le fume en la ma-

ulère ordinaire, à a pipeou en cigare, est lin stupéfiant: atroce, un poison énergique quand ou l'administre par I'Rhalfition sous forme de fu-

mée qu'È Z donne des plaques muqueligLIs à, la bouche , qu'il provoque le catarrhe qu'il développe la surdité ; qu'il paralyse l'intestin

quil détraque le système nerveux ; qu'il enlève la mémoire et la force de volonté qu'l-engendre chez Ses victimets cette tendance à remettre
au -endejualu ce qu'elles pourraient faire je'jour même, la procrastînation ; qu'i: fait d'elle des fataliste's dans l'ordre moral et des ladres

dana l'ordre physique.
une; éxpériènce entre cent et à la portée de tous les fumeurs, Tirez d'une cigarette, m&iq des lèvres oeuement, une grosse bouffée

de fnmée et renvoyez-la. immlêdlatemfut pâr la bouche ; vous aurez jugé de son volume. Tfrez-en une autre d'égale force, mà18 -en l'inhalant

cette fo1g, eeêt-à-dlre en :a faisant delscendre jusque dans les poumons. Renvoyez-la ensulte par le,& 11axlneSý et vous serez étonné de voir le

qul en Éortlra. Nougosoiw dire que les quatrL-ciYý,qu1,èmes d'nue bouffée de fumée ainsi inhalée sont allée se résoudre en suie sur les pa-
deayaies iIMPIMtG>iree, larynx, branches, Wumong et ýfù»sffl nasaks.

Autre 1 expki-moe counexe de la précédente. : Intialeï une 'bouffée de fumée et, avaht de 1,exprimer par, la bouche,, mettez-vous -sur les
.lèvpw ÉCL Iliouthoir blauc bleu net. Soufflez, et roua verrez à, l'endroit du mouchoir correspondant à, :a çommlssure des lèvres une bande de

êule:,Par.faitemeiit digoernable A, Voeil et à l'odeur, M, clest- ainsi que, se fume le tabac par tous les adepte% de la cigarette, et cest là le plié-
nomèn« qui ft. Droduit,,jnvàriablèment dans leurs -voles respiratoir«.

DoutàleÉ-YOUU.:dU. témoignage PTgti'qde des -exli&îmeiitateurs U laboratoire,, demandez daiÙs _'e monde, au cýub, eur la rue, dans voý-q

ýrapp 1 ort9i de c ha 1 Çkue 1 JOUT eV èC 'VOS v -oucltoyQtml.dé- tout ordre, Villuf.itràtI.Ou WXPOrel:e des Éûéfalfo et des ruines causés par la cigarette. Voyez
dane l'ordramoral, cet liuPiýslt, ce dJBtl«dlt, ce f8ntfflue, ce h1zaMe, cet àmnmique,'Oe rèveU cet trr6&o"14 ce timide, ce procrastinant, cet lm-

prévoya nt, ý ce fataliste, cet extravagant ; ileti dans Pordre plIyulque, dét agît1Éý ce eftWri>, ce catarrheux, ce bilieux, S myope. cet ataxi que, ce
lndi" ýïnt dIt.utu &'là fàJM'Àù gouam-ýiL. au ohitud, au frot(i,,ete., mais sensible. par contre, à toute espèce

depmvè, ce neuraetb,ýulqu, ére de
daff cýctjous pag ý troubles STdiaQùEig, wfigine de pottrifie, d"peWIé, Phtste, tra'Izl)Ort» Ru cerveau, maladies de reins, etc,, etc.

(Wsl'toiinez-les ; toulg des victimes de la 13 garefte, directement par eux-mêmes en hidirectement, dhéiýëdité, par leurs auteurs.
Qh 1 uiefý très chero.freres, faut-! qu'en faýce d'un pareil tableau je fagoe appel à;,votre 6ensibilité plus encore qu'à votre raison 1 Ce

»eratt voue blesser dÉ.Us. yotre dignité d'observateur% dans votre Qualité -d'ho mes PratIQUM; ce serait donnet à ce Sermon laique, tout de pû_
«jtl-vWj;ý0ý un sentimental qu'il -ne, doit,ýffl avoir.. Ce en est me.mclins &Lvec un tremblement dans la voix, tant l'êvocatîoii de ce

ept>et",Ie ný'a remuéi àue je VOUS adJIIIe.d euterie mon conselL

lrumez la plpe' lumez le elgam chiquez -mémé, .81 té bac est (1tVenUChez toue coMme un besoin IcOrPOItl, comme un besoin
OaCrement physique et mentale, InstituéIptejoeiffiel ; "Is, pour Die u ne .flll .Ê ec PRE la cigü re te. C'estl Je' v(kw le répète, un

P«rrAnze dea ténèbreff pour ta ruine indi du 9"e,'

1ýZe la rimlez p" voue-màmee; Pe la lalffllez. p013 fumer à ceux qui ti«ùnent de vou*., lu4pir«.Vouz, à cet égard de "exemple de main-
trie autr s icelle idAyer, e New-Y

te gmme pIýdffln commemiale, en oÉk, lui, à dater du ler janvier de cette aunéel met comme condition à l'en-
88e1neý1t de ses eent&snffl dl4imp.Ioyoýq, qMIS ne ftmmnt >M11-S la der-ette.

detono en.abetetlr ro;u&ýmiýMe8 et d'ela detopÉper ceux.qui tIfflueut de vous, ne rOulgimez »Rs, parun prgjugé Indigne
*'u'ii horvi#e 1 de oent, ý de prêter votre n,_ým à une ligue contre la cigkillette, lIgue qUe j'UP>l de tous meff vûeuXý wil Wenelttqie Pas déjà.

bien -1ter Â4nýl, eùttB, iloftimm du monde, -lUi, Pa-r Votre l)Wt111ýn $OdR>, Pouvez talit pour le bien comme Pour _e mal, pour la mode
ýýe la eýpeeý,ne tiem-arait pat pn mois si 14m da, 1l"t 1 lie )a teU&IeUt & I& mode - d'en agir a iiist, dis-Je. gagnera à la cauft

f4uëýýJeî -prýebeý,JtL ý des nîLý de noliveaux "hérents. Et, ayant IQU#bem>, d'id & un un on deux, les pou pu ron t
l«W f4lemoc, -de réglýment rl de proý8erlre -même au Canada, comme certain& paye "Oilt fait chez eux, -'a vente dels cigarettes.

Jý* -veus rlend1*,ý le t4maignâge, ce jout-là, ý18Vodr, en votre q'48'.Itb d'holume dl, monde, rendu ýA vos aumltoyeno un ser.uuw
dl el7dre " ai qui, àu regArd de, 14 Aervitude M ri tte, et 'générale et si dégradante au Canada,. 4qui-

1M* ýb1Q1 r"0Mýpt1= nation le>
-j'ee àppe> A ceux qui PrAcbRnt d alatorité la, Vérlt4 réyél4e - S

ta', eArVr,ý0- BervlOë. dl,,K-Je, mes trèa- chem frères, pour 14geTey&%.M*MM, vous *e à, Ca*" ]de ea grOUde pOrbA0 «r l'avenir de uatne pays, compté comme une &et,
#W de Dieu, lt'haut, eQ= à Mul (le 1 Histoire

Jle vow gczbait £le au ilàiü ue vos' plum: ehem ititu-8tig paxtouu,.m co1nm4ý de ceux g6
1 lh-amant t* tout euu im Alne *6ftC 1 nmxux, de

LE REVMIL
Pm"> eeeî r LE CARÀCTB= -et èem fait Mr ýw.

'Y'à t
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Samson, et avait le malheur d'être
VARIÉTÉS fort petit. Voici l'occasion d'acheter une vérita-

L arriva que quelqu'un de la coin- ble ceinture électrique de $20 du
Tin ecclésiastique, prêchant, lier- pagule dit en plaisantant Prof Morse, à notre prix spécial $ 5,00

dit la mémoire ; un plaisant qui se "Messieurs, quelle raison y a-t-il d'annonce.
trouvait là se 'eva et dit de s'a la rn.- er ? N'axons-nous pas un

ýýQu on ferme :a porte, Il n'y a Ici Simffla parmi nous ? il Sera suffi- " isez n otre O ff re S pécia le
que d'honnêtes gens, il faut que -a sant pour détruire toute l'armée, des

parole de Monsieur se retrouým- Tums." /1
Ce discours. ayant excité une grau-

Entre un maître et ses valets. de risée, le gentilhomme nain r6pli-

qua aussitôt
étes-vous in ?

-4,)ul, Monsleur. "Vous avez raison, Monsieur
mais, pour réussir pluR sûrement, je

-liL,-n, Monsieur. devrals avoir une de vos mâchoires
je ferais alors des miracles,"êtes ýA

-Et vous, Tohn -vous

aussi ?
-- Oui, Monsieur. Le pape Innocent X, allant à la

-Et que faites-vous campagne, vit une vigne désolée par

-4 aide Pierre. lescheililles ; :e paysan à qui la vi-

-Quand vous aurez fini, vous me gne appartenait lui dit

donnerez mes L)ottes." "Saint-Père, donnez la bénédiction
à ma vW1e.

On . demandâtit, un jour, à un ýft_ Le papc la uonna, mais dit en-

boureur gascon qui avait eté.élu dé'- suite àý /F

puté en ildS9, ce qu'il se proposait de "Ne '.alssez pas toutefois déchenil-

demander aux états généraux. ler votre vigne.'l

"Laý fupprfflÉon des pigeons, d'es *

lapins et des moines. AUX VOYAGEURS, LES VER LTA B L ES
-Voilà un rapprochement assez Qu'ils se gardent bien de se met-

bizarre. .

-li , eet fort ý simp' e, rêpondit-il , tre en route saffl »e munir d'une

les prenouiersw mangent en grain, provision de BAUME RHumAI. CEINTURES , ELECTRIQUES 101SE
les seconds -en herbe, et lies troisié- Offertes au prix Inoui de $5.00 sont la plus grande va-

mes, en gerbes," leurlàmais offerte On ceintures électriques. Ces coin-
J'ai DéCoRiert Une Guérison tures ont été vendues pendant des années oine vendent

encore universellemetot dans les établUsements médb

Un Normand etait venu vendre pour le Caux $40.00.

des chevaux-à Paris ; Il avait établi
Nous avons acheté la production coin plète du laborato*e Morze et à, l'avenir nous

gon écurie à Courbevoie et arait en n serons seule vendeum.

que7ques Jours écoulé tous fts PrO- R H U M A TIS M E La ceiuture Morse est d'une seule qualit6 - la Plus élevôe qu'on puisse mauufartu-
rer et ceci a permis aux médecine d'exiger du publie des prix exorbitante, LA vz-

duits ; il ne lui, restait plus qu'un RITABLE CEINTURE zLEcTRIQuE A COUR,&NIM À.LTERNATIPS DU Dr MOR-

Sul 01IeVa:ý on le -ýui vola. Porter SE dîmontre, le rnd pouvoir de l'électriolté ý8u? leu faibles, sur leu gens usée et mur
les hommes et les . es délabrés. Elles amètient une guérison Infaillible des désordres

pi»lnýte était s7entmtner trop IoIMý et rveux, musculaires et du système de la prOciléation et de la digestion. Elisa soula-

sans. espoir dans des rechelthes Ion- M'OBYDYOZ ïa8 deargent, SnIet tout de suite des rhumat,%meg de la nérralgle, des maux de thte, du lumbago,
1 (les fièvres, de l'aitù=jEý des d6sorarea des reine, de la dYspepule, des maladies du folej

gues et.inutties, Il, prit un autre par- N'importe quelle PeMOnUe honnête qui des maux de gorge, du catarrhe, de la constipation, de la aclatique, des maux de dos,

ti et lit 1,àttre 0, wu de tambour et imouffre de -RhuMatdaine est invitée & pro- de- l'insomnie, de la faiblesse, nerveuse et de Fépulsement. Ellea ne sont ffl 6gitléeu
fiter de cette offre. dans les cas de l'O et de faiblesse corirtitutlonnelle.

Rffk;tleý dans tous les environs la dé- LES CEINM11BY; ELEeTniQuLs moIL91,1 soNr ABSÛLUUENT GARANTIES,
je -is spécialiste pour leRhumatisme lorsqu'Iq s'agit de guérir d'une façon positive toutes les maladle8 qui proviennent d'une

claratioli euivante j ai rai de éasl, J mis, queimpý diminution du pouvoir -vital, mal que seule l'életedCité peut guàrJir en donnant dmu antre ni ecin. DurànIt 16 forces chez un système nerveux dérangé et faible, la celnture électrIque donne des'AVIS. ai it 2, ri avec des as inusclee et t4s-

qui a volé un cheval au les rem de tou a yé tous hofpmes faibles,
mm in ut en.cherchant e d&VIliýppeinent,nirapide -t

to les maux h eot I

Rieur Y-$ telle ý rue, tel numéro, est le monde entier PýXW &"Couvrir encore tguration qu'ils

ni 

Zu 

Je._ 

f 

l'as'

-nt p lesà. 
ý 

't 
il 1.

ý
go 

-
d. ý ýý 1. C &IIAN'prié de. le lui ramener avant quarân- -juelque chose de mieux. Neuf ans passés, NTISSANIrpo-

je découvris enfin en Allemagne une pré- 

et d'effeta séda-

en un mot 
ou 

a e 

e res

ýuI sts es 6 eý perý
comme a t Pl- il _l 1 Il detà--huli heures ; i; n'aura, d'al£etirs à 

rique en vente.

& 

g. 

.

lit 

ý" 

=ý 

que

ýaxation chimique précieuse qui, en coin- nté data la vý-
es 

ea 
répere 

'es 
dý

_t des -- ricocè te eu'craindre aucune poursuite. SI le;VO- inaieun avec mes autres découvertes, me guetâfe qu E=ýtiýM uITd-il rit 1 ý--- b 'eseu
leur ne se celiforme pam A cet avis, donna un remède ikr. = A l tu Un

M; Xý. Re wntnaint, bien à re, ý Je ne prétends nullement pouvoir coný OFFRE SPECIALE. D'ANNONCE
vertir lm jointures -osseum en 'chair 'dl offi& ces ceh«m*oe dumid-am fonq» LL

Wet aullrément, de faire:,pe que fIt mais je puit guérir la maladie à toutes Mous sommes à même

»OÉPèm eli Pareille dlwltleanèe, &W p complètement et pour toit- mité, au prfir actuel de faboftaticm% PDur la raison qWune Iwo con

GýQent de la revointion, en 1848,', Gest ce que J'ai, fait amplement nues dans une localité ellet &»Mnorow de aouvolles ventes

J'a réclame -Obtint un réRultat mý- t mille lois. mêmes. qu'une ceinture ý chaque pe»onooà
Je connais moù remède ai bien que je ce prix.

tisfaisant que,10es heur" apru, Vous perniettrai d'abord de iteekyer- UNE OFTRE H0ýý T» Noue ne vous demandons pas de noua envoyer d'argm, t

lè ehe"i était ramené à son matttei Eexivez-inoi simplement une carte 9w d'avance. si voua d6airAz aveir une de ces èeinturëo envoyées A ýqotro bureau eexpremi

'êt comme on dýW9,ndRIÎ au Maq'Ü 'ne demandent É'04 l'vM %= le irh= - le plus rapptoch(, pmr quEý vous puis" la examIner gratuitement, tomt (ý0m.
tieme et.je vous ekkve=i un efdre Mr me si vous veniez à notre bureau Du dans 1710= quel magasin, nous
votre &rma-',en po»r mm bouteilles du l'enverrons et e R.Vrèma l'avuir emamiuêe vous ùtes convaincu que c'est notre oeie-

fili, si cm ne voue Remèt-du riz Ehoop contre le Rhuma- ture électrique de *'20.00, et qu'elle po"êdr, toutes iltés que nous, lui attribuons,
à l'âkênt d'exPrtie-s nûtr4ý PRIX SPFCIALZMCIý11"

tigme (Dr ShQ01ý6 Rheumatic Cure). rre-ý payez E BÀS et prznoý-la, autrement,
ÎýiùG1i 'ýl0tre cheval"? 1 on nous la renverra. Peut-on vous faire une offre pille avautageuse NeUsommen le3

pén llez-lï) pmdant. un mois à mon n&fflý S'il
fait, coinme, mon 1 , , eeU)o mânutacturlere des ceintures Biectriques. qui etLyoyo" dele teiutuipes C. Sý 14.,

réuoîýit il né *fouil contora que t5e, S'il *an% exiier un 0ou d'avance, si 'Voila préférm Mue pouv«, Auvoygr l'argent avec.la

o:YJLU-tojgi. Mis la selle. sur MOU (kê et échoué, je paierai moi-mainie le pharmi- comouan dans ce cite noue payons les fra 0 e ou et gàTanu ozà 11,je ftràt% ret6nrn4 t ýpled dane mOU eien et votre iÊmple parole en d-bcidera. la ceinture est exactement telle ýXQe repunt ou liffl reme«AMP I.I.Ut"teràk, IV

Voilà exaetmwmt ce que je ve"- dire. gent. Bnvoy-,-tre, commande aujouralhui.
pole, Si iow ditS lu r4wtata ne

pas comme je je ",Sept,
-un afficier présientait 1 Henti IV rai pâr lin wu de vous., '»"' TUE F. B. KAR9 W, 192 pua Viâ rii, TW NTO, CANt

nn p:Aeet - dans kiquel il exposait Je n'ai pas d'khau'ý0ffl. 'N",
nombre de 4wal simple échantigon qni peuý; ý2e__

qu*,*yant réo = grimd &ff

AýM service B avait b0-ý un rhumatisme chroffiqite doit, être rein, H', D.- YO- U N G
1 ý f pli de drogues fort dangereuffl, Je 1aIemý

OXU !àe de effl='iL ploie point de telleq 4rogum, qteut foJie

roi, apdi avoir:112. Id VIfiCet, 'de 1« PrÎn - Il but éxPàkwr là mal&- R IO
dià; du %ang. Cest ce que, mon Temêde

a le* Cao les plue diffieijes il n'y apreeqU@paade miWaillesqul nepaueezt
kit mtùù5! daii ::.

"Noua vembâ, ce &ou de tem" h autre Dneet Ïe; pkM ophrittret Il a guéri lu eu ', , -P"Irxrýtt,Tabule ente ehin 1" Pbanmà-
-il ne tient ateà voue de voir IL les plue inrétérm què,fee jamais -VUIL alan& Le Paquet à clnqêeutemimtpmr

dit le, pMf10nnahýp en on- Or dam ýAont@ ma pmtiq» - au oom glon crdJný 1- bOMBle de Mal

:t vrant son pu*tauSn* et OR chéMIý de tmtm wes 2,OW exor fibeu - je Wai a eSntient AMM pour un à&

sel et en motýbànt l« ble de guérir senh=mt un au de moda-
dmu Il était cùuvertý die chronique out dl]L

k voue en- Un nvm trè$ *6me= Mr Un mwiraut se ei&
f= =e= , pour= em, &Ieofue. iw tu maladwe du ném et :, .

Qft1ques ob"&Uers de katte rid. nuyez- mon rm" un M= 0W Une bouteille 4ubànuum
tonnaient un Jmr du daasW, dont il ne pournt JGý IQW nuire. fr-il notrie t=M0 -rbt wions, wur4" ýW::. dwt-ci4

.0laient 4tre menaýMW par lee -eit watait. Ilorm graffleuleul a ceux ne Mrart qu'une fok
Ad De Ob*", »at4 Sil R&Obààý jqn ait fut la deMàMaý

qwüa dimit yeulx M odé - c'O. ww 1 aaxpA11vý lertout. . -Eh bien, eest lbë qe me bmet
su& lg«Cxxellý" W, reptiffle pauvre diablie; al lion MoUr-

m*at »r «± eV« oMt W1110 bOM- rue X40100 R.

Ume 
rait dix à dou» Us

bn dé .«w chefaliffl Oe: UOUIDUdt tome, a pourfluio IL
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_YARIÉTÉS cents ouvriers qui travaillaient à fa- NE RESTEZ PAS M ALADE

briquer mi chaudron ; cent cinquan-
te hommes étaient occupés dedans à

Qu'une femme pane sans langue le polir.
Et fasse même une harangue, Quand une carte postale vous enseignera une

"A quoi Pouvait ïervir cet énorme
Je le crois bien ; méthode de vous guérir

Qu'ayaut une langue, au contraire yase ? dit le Gascon.

1 1 ýýétait, sans doute, lui répondit-
Une femme puisse se taire, n a ssitôt, pour faire cuire le chou Vous qui restez malade et qui ne ni écrivez pas, c'est à vous

Je n'en crois rien. dont vous venez de nous parler." que je m'adresse.
Pendant que wnis attmdez, je guéris des milliers de mula-

Un paysan ayant tué d'uu coup de i,'ontenelle, se trouvaut à, table en des' comme vous. Ils m'éperivent simp'ement une carte posta-

* ba'llebarde un chien qui voulait le tre deux ieunes gens aussi Ignorants le, et alors Je fais Ceci :

mordre, fut cité devant le juge, qui que présomptueux, il fut question, J'envoie au ma:ade mon livre ainsi ' qu'un ordre eur son

lui demanda pourquoi il n'avait Pas au dessert, des différentes manières pharmacien pour six bouteilles du Restaurateur - Restora-

opposé le manche de la haLebarde. d'exprimer la ýméme chose en fran- tive - du Dr Shoop. Il prend le remède pendant un mois A,

'Je, l'aurais fait, répondit le P&Y- çals. mon risque. S'il réussit, Il coûte $5.50. S'L échoue, je pale-

san, s'il eùt voulu me mordre de la Nos deux étourdis lui demandè- rai moi-méme le Pharmacien. Et la simpt- parole du giouffrant

qu4ue et non pas des dents." rent d'un ton badins'!' était mieux en décide.

* * * de dire : "Donnez-nous à boire ? Je suis prêt à, en faire auttant dans votre cas,.

ýLntre deux voleurs Qui se re-neOll- qu'a pport,-z-,nous à, boire Mon livre voiisewxp'.Iquera. comment je guéris ces maadies.
en langage si clair, que vous saurez que j'ai raison. 8! vous

trent la nuit dans un faubourg Fontenelle 'eur répondit eu. sou- vou:ez alors e-ssayer le remède, votre pharmacien vous le
"Tu as une jolie chaîne, dit l'un. riant : fournira à l'essai. S'il réussit, vous voilà, gu6ri. S'il éehoue,
-N'e ' st--ce pas, et la montre, com- -Putir vous, messieurs, il faut dl- il cst gratuit.

ment la, trouvewtu ? répond l'autre. re : "M,ýnez-nous boire." Deux faits me rendent cette offre possible. L'un est, qu'en
-- 0,1 ! admirable. illais combien énéral, les gens sont honnétes. L'autre, que J'ai découvert'Il 9

as-tu payée ? rchaud dor- Qui paye süsý dý,ttes senrichit. lin moyen de guérir. Dans les 12 dernières aunées, J'ai fourni
-Ah! tu sais... le ma 1 "En vollù, une mauvaise plaisante- mon Restaurateur à, l'essai à, Plus d'un demi-milllon de ma-

malt", rie, dit quequ'un, ce sont ce créam- ladüs, et 39 fur 40 ont payé de bon coeur Ie traitement, car
ciers qui font courir ce bruit-là." ils ont été guéris. J'ai payë pour les autree.

Un juge venait de renvoyer une . * M e Mon Restaurateur fortifie les nerfÈ INTERIEURS.

effaire à huitaine ; un avocat inté- A l'époque où il fut question de J'ai passé toute une vie à perfectionner un moyen de rame-

reseé aemanda, qu'elle fÛt Jugée 'e restituer le, Panthéon au culie Ca- ner la force nerveuse, qui, »P-ule, lait fonctionner les orgailýes

soir même. tholique, un prélat vint demander faibles.
Iýý quoi s'agit-il ? demanda le 'au ministre des cultes de faire reti- Quand un organe est faib-'e, nouà &avons que sa force ner-

prés1cieut rer :es cendres de Voltaire et de veuise est faible. Il est comme une -machine qui a besoin
-Monsieur le président, il S'ngit Rousseau des caveaux de cette de plffl de vapeur. Quamd nous ramenons cette force ner-

de six pWce$ de vin. église. vense, l'orgulie accomplit bien ses fonctions, et la guérison
-Eh bien, dit le magistrat, le tri- Le -miuletre, un goguenard, 'ui ré- est permanente.

bunal peut parfaitement "yld-er" Oe- pondit : C'est inutile de traiter l'organe 'ui-même. Les ineilleum ré-
ta aujourd'hui." "La.issez-ifs -.onc ; en. eutendamt su'ýtats, iw eoînt que passagers ; et voilà pourquoi les traite-

dire 'a messe au-dessus d'eux, ça les ments ordinaires échouent. Mon Restaurateur éloigne la eau-

Henri. . Xoulden de mystificatlve fera 5w du mal, et quand la guérison est achevée, le patient est

mÉmoIýv, a-vait pue bonne manière tout à fait rétabli.

'de répondre- aux 1 exigences exorbl- Un gueux, drapé dans son man- -Ne voudriez-voIus pa's écrire une carte I)OSta-e Pour ap-

tante» deý, propriétaires. Il visitait tea u comm e un grand d'Espagne, de- prendre à connaître un pareil remède ?

les. appartements les*plus riches et. mandait 1,aumône sur une route cou- Mentionnez simplement le Livre No 1 sur la Dyspepsie
linspection faite, deraandait.ýle Prix duisant A Madrid. livre que vous désirez 'et Livre No 2 sur le CSur
de 1ôcýàt1ou au concierge tu voyageur, importuné, par ses adressez Livre No 3 sur les Rognons

us ur, cet appartement est de sÙpplication , lui dit Livre No 4 pour les Femmes
"N'êtcýývous pas honteux de faire -Dr SM O O P

udait MOu- un înétier, aussi vil, quand vous Livre No 5 Pour les Hommes
-Ah! très--bien, réPo Botte 80, RACINE, (cacheté.)nier, le.pilix Me Convient' seulement, Pourriez t,,,-ayai:.er ?

ce prix-19, J'exige que 1êý cou- -Monsieur, répond le mendiant Wis., E. -U. Livre No 6 sur le Rhumatisme
,a maison soitdécoré." avec sa fierté castillane, c'est de Les cals doux, on chronlQues, se guérissent vouvent avec une bouteille ouý.îc1,erge (11aý deux. Le neataumutn - Refytorative du Dr Shoop est en vente chez tous les

À, cette ý réflexion, faite d'lu ton ]'argent et non des conseils que je pharmaciens.
bonhomme, 'e üoncierge était littéra- demaudeý"

lement "tué".

Un ofUýüier traversait la, rlYiàre iûn Gai3con, condamné à être Pen

-UA grippe,ýou d-es Plus ayaffl est dans une barque avec un curé qui y (iu, envoya quérir un chirurgien

bri, I.,e oý«M vient avait fait entrer eon, âne. Le Pau- pour se faire saigner. 

'0
pour le, confesser ; Il lÙi prodigue les 'vre animal trembla- de tous ses "je n 'ai jamais été saigné, lui dit-ý

Iekhorýé . u ÉepeÉtfr,ý membres. on dit que la première eàignée '% TURER11 4,4
à 141 fl il, -ul présenten, a -ft ùlruýci, L'olficier> qui était tenté de se sauve'la Vie."

fix P(Xùrý le lutfaire em:b#lms". Â1jf.ý,,. ýnûquer du révéren(j, eorameneîsý :a Reniède aftr et efficaw pour enlever pmmpte.

=etsans douleur les q5ers vervu« et
sitôt les Yeux de flotre homme leil- couftrsa ti ou en :uf dem&udaut le lieni. Enewque, inon.kir et 0.rantt

1tlm-ý11enc comme pa-r enchantement. motif ae oe tremblement.', 6 P. la powle sur prix, s5e.

1.ýý pTAtr,-' attribue cette Joie ELU "Si, -vous aviez, comme mon ftë,

plaisir Qu*A'prouve le màlàde.éýn VoYý répondit le curé, ýIa: corde.,aii cou, les 144Ô SArSTE-ÇATRIÉ]RIXIK.

du C-hrIst, 17L Sa, -lui met fers aug pieds et un. prêtre à yos cô- ToiL»eiirati7es we iý xmreho-d» 4"eit ýen. &rý tÉýeý
dans la Main la cW vous -trembleriez .bieik, davoii-

îëLt. plu 8 Jý&Nv1E1R lm

"Ah 1 moý8iêçtr, dit i,àkiiér en la THE OPTICAL Au .r ournêe Un. Jeune Gascon aM'ýra1t A, ParleaVrèpYàvolý et 11 Igndiante de, $t-Snlplteje 1- puie ý«» W t>, pour la prîIrilère fcW £Vétftjt lit bêl-toià ERS SUPPLY M
fi' dM"ý" le âdor ý, Il voulut aller gÙïýrtuIlê-tboge :t- *w M,Jëg tGat Lep_ arrivant. M;w -EIàs

la trijupe du Th6atre NAtlonIdý 1628 rue NotreeDameDés. qu'il vit les Éaiew 4Û.- W> Jour den 1t0ifý mmt100. mimeen GýM00.u aelli, aroir parcouru pli% qusoteé. KODAKS, ET ACCESSOIRESlaWt> PÛýrtIe$ L'ý'Ù Monde, et var- priv, 1oe 18. *01 250 LANTERNES MAGIQUES ETobser- pýat1! QUûiad :fe vois le dèýýant df
4Wt ýuue'd 1.0, soi 400 VUEScette m&1&0n,-jýe crois veir le.derriè

be deg &-ariffl luohàt«'ade'mün tAROMETRES ET THERMO.
Çýéý qdêl el-BRUNET METRES

1MÀ1Wý On dtMatidïiit à uh "bd'gme LUNETTES ET LORGNONS EN"P'O'Uhaout ft rangez Atê1îvj,ý de Madre, et (imnïtni avait kn brevialrè f;ous le brag, OR, ETC.4vut de plamvcn".Que portez-,voum lâ
-- ýce1A ne sýe dit pâe;" répüËdIA

MW, ýnC!!n 01 A!!Me CÔt« de& NOI«W R1varûý disait de I)ugàz
cySz Lm PNFANTS. 1,Mt bouffon, qui âyidt le ffl 'at de:',

et 4u,41 La gorge dýs, eÏfýnte ý*t ïM trout trop C"Mer ffl rWM
bal ýaya, âër dé1ý=t 'ýC'est un bon oani6qea, pbdmte.

rie à partle
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UN AÉRONAUTE AU PAYS iNOIR

jeu,

lolieOtitQ grenwine, elle' vou;ait peut-6tre fu mer, un PW ? Alional faites la risette et di.m oui, jollîsgèènuùlls 1.
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